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Le mot du président
L’année 2025 aura été une année marquante pour Québec Vert : une année de changements et de repositionnement. Dans un 
contexte où notre secteur doit composer avec des transformations rapides (main-d’œuvre, climat, défis commerciaux, environ-
nementaux, numériques, etc.), nous avons fait le choix de l’action : adapter notre organisation, renforcer nos façons de faire, et 
surtout nous rapprocher davantage des réalités de chacun de nos sous-secteurs.

Cette volonté de proximité a guidé l’ensemble de nos démarches. Les consultations tenues tout au long de l’année ont permis 
d’être à l’écoute des besoins, de mieux nommer les enjeux et de préciser les solutions à mettre en place. Ces échanges ont nourri 
nos priorités et consolidé ce qui fait la force de Québec Vert : sa capacité à fédérer, à créer des ponts et à faire avancer l’industrie 
dans un esprit de concertation.

En parallèle, notre organisation a franchi des étapes majeures pour accroître son agilité. L’arrivée 
de notre nouvelle directrice générale, madame Nathalie Deschênes, marque le début 
d’un nouveau chapitre très stimulant, engagé et mobilisateur. Un nouveau souffle 
propulsant l’héritage remarquable bâti au fil du temps. Je profite d’ailleurs de 
cette tribune pour remercier chaleureusement madame Luce Daigneault 
pour ses nombreuses années à la barre de l’organisation et son apport 
inestimable au secteur.

Nous avons également optimisé cette année notre gouvernance, 
notamment par la mise à jour des règlements généraux, la réduction 
de la taille du conseil d’administration et la création de trois 
sous‑comités d’orientation, production, commercialisation et 
services, afin de mieux refléter la diversité de notre filière et de 
soutenir une prise de décision plus efficace.

Ces changements internes ont été mis au service d’une ambition 
claire : générer des retombées concrètes et durables pour le secteur 
de l’horticulture ornementale, environnementale et nourricière. En 
2025, Québec Vert a poursuivi ses actions directement reliées à l’avan-
cement de l’industrie en recherche et innovation, en développement 
de marchés, en formation continue et en transformation numérique, tout 
en continuant ses efforts de représentation auprès des instances gouver-
nementales. Nous avons aussi continué d’agir auprès du grand public et des 
municipalités, notamment par notre implication dans la campagne Du jardin 
dans ma vie, ainsi que notre contribution à la gestion et à l’évolution des Fleurons 
du Québec.

Je tiens à remercier les membres de Québec Vert, les associations affiliées, nos partenaires, ainsi que les membres du conseil 
d’administration pour leur engagement et leur confiance. Un merci tout particulier à l’équipe de Québec Vert, dont le profession-
nalisme et le dévouement ont permis de concrétiser une année phare.

Au fil des prochaines pages, vous découvrirez un secteur bien vivant, une communauté qui avance ensemble, portée par l’ex-
pertise, la passion et la volonté de bâtir un avenir où l’horticulture occupe pleinement sa place. En 2026, nous poursuivrons 
ce mouvement avec la même détermination : rester à l’écoute, renforcer la cohérence de nos actions, et continuer de faire de 
Québec Vert un catalyseur de changement au service du secteur.

Philippe Caissie 
Président, Québec Vert
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Notre mission
« Représenter et promouvoir le secteur de l’horticulture ornementale, environnementale et 
nourricière et en favoriser la croissance dans une perspective de développement durable. »

Notre vision
Au cours des 20 prochaines années, Québec Vert 
aura contribué :

Pour le secteur

•	 à la reconnaissance du secteur et de ses nombreux 
bienfaits;

•	 au développement de la production, des services et 
de la commercialisation;

•	 au rayonnement du secteur sur le marché local et 
extérieur;

•	 au développement de la recherche et de 
l’innovation.

Pour le Québec

•	 au positionnement des végétaux comme essentiels 
au bien‑être et à la qualité de vie de la population;

•	 à la création et à la mise en œuvre d’une politique 
québécoise de végétalisation;

•	 à la protection et à l’amélioration de la qualité de 
l’environnement, de la biodiversité et de la santé 
publique;

•	 à la création d’emplois durables dans toutes les 
régions du Québec;

•	 à la valorisation des paysages et à l’embellissement 
du cadre de vie intérieur et extérieur.

Nos valeurs
Concertation et partenariat

Créativité et innovation

Rigueur et professionnalisme

Cohérence

Engagement

Nos orientations 
stratégiques

Valoriser le secteur
•	 Faire reconnaître les bienfaits et les retombées 

de l’horticulture et des végétaux

•	 Sensibiliser à l’importance des infrastructures 
végétalisées et de l’agriculture urbaine

•	 Promouvoir le professionnalisme et les 
compétences du secteur

�Soutenir l’adaptation aux 
changements climatiques
•	 Assurer une veille sur les changements 

climatiques et l’environnement

•	 Construire et établir une vision consensuelle 
sur des pratiques durables

•	 Diffuser, sensibiliser et promouvoir les bonnes 
pratiques

Développer les marchés
•	 Être à l’écoute des tendances et identifier les 

enjeux et les opportunités

•	 Partager les informations stratégiques

•	 Mettre en place des actions favorisant le 
développement des marchés

Favoriser l’innovation
•	 Travailler à accroître la capacité de recherche 

et d’innovation du secteur

•	 Soutenir la recherche en lien avec les priorités 
sectorielles

•	 Favoriser l’accroissement de la compétitivité 
du secteur horticole québécois

•	 Diffuser les résultats de recherche pour 
favoriser le transfert technologique

�Faciliter l’accès à la main‑d’œuvre
•	 Promouvoir une image positive du secteur et 

des emplois verts

•	 Collaborer avec les gouvernements et les 
organismes du milieu pour trouver des 
solutions aux enjeux actuels

1
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Conseil d’administration

Hervé Barjol 
Serres Sainte-Anne inc.

Alexandre Bastien 
Gazonnière Bastien & Fils inc.

Christian Brunet 
 Hydralis

Jérôme Giguère 
Premier Tech

Virginie Hébert 
Millefeuille architecture du paysage

Éloïse Paquin 
Comptoir Richelieu

Philippe Caissie 
Président 
Weed Man

Dominic Angers 
Vice-président 
Pépinière L’Avenir

David Rodier 
Secrétaire-trésorier 
Les Paysages Rodier inc.

Québec Vert tient à remercier chaleureusement les membres sortants du conseil d’administration dont le mandat a pris fin en 
juin 2025, pour leur engagement et leur dévouement au fil des années, soit Stéphane Bourque (Le Groupe Vertdure), Yvon Racine 
(Club de golf Alpin), Jean-Sébastien Lamoureux (Les systèmes d’arrosage JSL), Chrystian Collette (Centre de formation horticole 
de Laval) et Charles Vaillancourt (Les Produits Valfei).
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Notre équipe en 2025

SERVICE À LA CLIENTÈLE, ÉVÉNEMENTS ET PUBLICATIONS

Isabelle 
Bonin‑Lachance  
Coordonnatrice au 
service à la clientèle

Laurie Breault  
Chargée de projets 
événementiels

Sylvaine Grousset  
Coordonnatrice au 
service aux ventes

Élisabeth St-Gelais, 
M. Éd.  
Éditrice et rédactrice 
en chef publications 
Québec Vert

DÉVELOPPEMENT DES AFFAIRES

Catherine Bégin  
Conseillère en 
développement  
des affaires

Stéphane Dionne  
Conseiller en 
développement  
des affaires

Chantale Nadeau  
Conseillère en 
développement  
des affaires

COMMUNICATIONS

Roxanne Bisson  
Collaboratrice à la 
rédaction

Marilyne Désy  
Agente de 
communication

Ana Fachini  
Conseillère en 
communication

Nadia Ksouri  
Conseillère en 
communication

DOSSIERS SECTORIELS ET AFFAIRES ASSOCIATIVES

Annie Champagne  
Coordonnatrice au 
développement de 
marché

Cynthia 
Champagne-Caron, 
M.G.P.  
Chargée de projets  
(jusqu’en novembre 2025)

Geneviève 
Clément, M. Sc.  
Recherchiste, analyste 
et rédactrice

Chloé Frédette, 
Ph. D.  
Conseillère scientifique 
et chargée de projet

Daniel Gingras, 
Ph. D.  
Analyste scientifique et 
chargé de projets  
(jusqu’en novembre 2025)

Jasmin Leduc  
Agent de développement 
(jusqu’en novembre 2025)

Jean-Luc Poirier, 
M. Éd.  
Directeur des projets 
environnementaux et 
agent de liaison

DIRECTION GÉNÉRALE ET ADMINISTRATION

Nathalie Deschênes, 
B. A. A., M. Sc.  
Directrice générale

Luce Daigneault, 
M. Sc., agr. 
Conseillère stratégique

Julie Bouvier  
Comptable

Doris Dionne  
Agente de soutien 
administratif  
(jusqu’en juillet 2025)

Kim Ross  
Adjointe comptable

Chary Quinche, 
M. Sc.  
Recherchiste, analyste 
et rédacteur

Félix-Antoine 
Saint‑Pierre  
Stagiaire en recherche

Benoit St‑Georges  
Chargé de projets

Jean-François 
Vadeboncœur  
Directeur affaires 
associatives 
et membership

NOS COLLABORATEURS AU QUOTIDIEN

Émilie Brassard D’Astous  Consultante, Accent Tonic 
communication

Marc Laganière M. Sc., agr.  Analyste technique et scientifique

Luc Simoneau  Consultant informatique, Micro M-L

Philippe Villa  Graphiste, Villa Design

Shawn K. Thompson  Conseillère
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Le secteur de l’HOEN 
au Québec en 2025

PLUS DE  

7 836 

ENTREPRISES1,3

2,7 
MILLIARDS1,3  

DE CHIFFRE D’AFFAIRES  
DIRECT*

PLUS DE 

40 000 
EMPLOIS1,3

GLOBALEMENT, C’EST :

EMPLOIS DANS LE SECTEUR3 :

+ 13 % D’EMPLOIS  
ENTRE 2019 ET 2023.

3 TRAVAILLEURS SUR 5 ONT ENTRE 25 ET 54 ANS  
AVEC SURREPRÉSENTATION DANS LES TRANCHES D’ÂGE PLUS JEUNES PAR RAPPORT À LA MOYENNE PROVINCIALE

INFOS SUR LE PIB3 :
•	 Les sous-secteurs liés à la commercialisation et aux services en horticulture ornementale génèrent un PIB de 1,23 G$*, 

soit autour de 0,29 % du PIB de l’ensemble des industries du Québec.

•	 Le PIB de ces sous-secteurs a connu une hausse de 15 % entre 2019 et 2023.

* �Le chiffre d’affaires direct et le PIB n’incluent pas les ventes des commerces de détail non spécialisés qui vendent des produits 
horticoles.
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1 ��Fiches d’enregistrement des exploitations du MAPAQ au 31 décembre 2024. Une même entreprise peut avoir des activités dans plus d’un secteur, ce pourquoi les sommes des secteurs 
excèdent le nombre total d’entreprises.

2 ��Fiches d’enregistrement des exploitations du MAPAQ. Une même entreprise peut avoir des activités dans plus d’un secteur, ce pourquoi les sommes des secteurs excèdent le nombre total 
d’entreprises. Données 2021.

3 �HortiCompétences, Diagnostic sectoriel de la main-d’œuvre en horticulture ornementale – commercialisation et services – 2024 : [qcvert.com/4hVrFhh].
4 �Association des surintendants de golf du Québec : [qcvert.com/3QEIZv4].
5 �Québec Vert, base de données Omnis.

LE SECTEUR DE LA PRODUCTION ORNEMENTALE, 
C’EST :

UN CHIFFRE D’AFFAIRES  
DE  

474 M$1

19 260 hectares de production  
et 1 345 entreprises2 :

•	 pépinières : 632

•	 serres : 579

•	 arbres de Noël : 273

•	 gazon : 68

•	 fleurs coupées : près de 200

LE SECTEUR DES SERVICES, C’EST :

UN CHIFFRE D’AFFAIRES  
DE 

1,848 M$3

5 506 entreprises, réparties selon les spécialités 
suivantes :

•	 architecture du paysage : 3323 entreprises et 
560 professionnels

•	 aménagement paysager : 3 067**

•	 irrigation et éclairage : 2765

•	 entretien d’espaces verts : 11435

•	 surintendance de golf : 250 professionnels4

•	 arboriculture : 4385

LE SECTEUR DE LA COMMERCIALISATION, C’EST :

UN CHIFFRE D’AFFAIRES  
DE PLUS DE  

387 M$3

1 703 entreprises3 :

•	 en jardinerie : 283

•	 en fleuristerie : 658

•	 fournisseurs : 7625

** �Dans le Diagnostic sectoriel de main-d’œuvre, l’aménagement paysager regroupe les secteurs de l’aménagement paysager, 
l’irrigation, l’entretien d’espaces verts et l’arboriculture, pour un total de 4 924 entreprises.
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La communauté du végétal 
et du paysage
Au cœur de la communauté du végétal et du paysage, Québec Vert interagit avec plusieurs acteurs afin de mobiliser et d’assurer 
le développement du secteur de l’horticulture ornementale, environnementale et nourricière. C’est grâce à ces échanges et à ces 
réflexions partagées que notre communauté avance.

Merci à chacun de nos partenaires pour votre engagement dans les rencontres, les comités ou les projets sur lesquels nous 
évoluons.

GOUVERNEMENT ET 
TABLES SECTORIELLES

Ministères et organismes 
fédéraux et provinciaux

Table filière de l’horticulture 
ornementale

Table horticole d’Agriculture et 
Agroalimentaire Canada (AAC)

INDUSTRIE
Entreprises du secteur de 
l’horticulture ornementale, 

environnementale et nourricière

NOS PARTENAIRES
Alliance canadienne de 

l’horticulture ornementale (ACHO)
Institut québécois du 

développement de l’horticulture 
ornementale (IQDHO)

HortiCompétences
AGRIcarrières 

FERME Québec
Société québécoise de 

phytotechnologie

MUNICIPALITÉS 
ET MRC 

+

LES FLEURONS 
DU QUÉBEC

ASSOCIATIONS
APGQ | AQPP | ASHOQ
AAPQ | APANQ | SIAQ
APPQ | ASGQ | PSQ

+
Associations sectorielles 

non affiliées

MONDE SCIENTIFIQUE
Enseignement supérieur 
et centres de recherche

AUTRES ORGANISMES
Organismes environnementaux 

et de l’agriculture urbaine
Les grands jardins  

et autres organismes
Institutions d’enseignement 

en horticulture ornementale et 
agriculture urbaine

*En vert foncé :  
organismes gérés par Québec Vert
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2025 en chiffres

12 
sous-secteurs 

représentés 

9 
 associations  

affiliées

1 700 
entreprises et 
professionnels  

membres de Québec Vert 
et de ses associations 

affiliées

53 
 participants  

à la Tournée  
inspiration

225 
 exposants  

à l’Expo Québec Vert

8 
 nouvelles espèces  
ajoutées au programme 

Je te remplace®

1 
 forum  

sur la Recherche et 
Innovation

Publication de  

5 
 nouveaux 
répertoires  

de végétaux

15 
 entreprises 

accompagnées 
dans le cadre du projet 

Virage numérique

10 
 organisations 
participantes  

à la première cohorte 
en approvisionnement 

responsable

Production de  

15 
 fiches 

technicoéconomiques 
sur des innovations 

technologiques destinées 
à la production en 

pépinière et d’arbres 
de Noël

443 
 participants  
au programme de 

formation continue

149 
 heures 

de formation, 
 générant presque 25 K 

en remboursements 
salariaux

4 
 millions de vues  

de la campagne 
Pelouse durable sur les 

plateformes numériques

Près de 

24 000 
jeunes jardiniers qui 

ont participé à 
l’Opération Tournesol®

22 446,90 $ 
amassés  

par Opération Tournesol® 
et remis à Enfant Soleil

7 
 publications 

du Magazine 
Québec Vert®  

et Guide de l’acheteur
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2025, une année 
de changements

Changement de direction générale
Depuis le début de l’année, la direction générale de Québec Vert est désormais assumée par madame 

Nathalie Deschênes. En effet, c’est avec fierté que le conseil d’administration lui avait accordé sa confiance et 
annoncé, en novembre 2024, la nomination de celle qui est reconnue pour son leadership mobilisateur à travers 
toute l’industrie. C’est avec conviction que madame Deschênes a accepté de guider Québec Vert et son équipe 
dans l’accomplissement de sa mission de représentation, de promotion et de soutien à la croissance du secteur 

de l’horticulture ornementale, environnementale et nourricière. Celle qui célébrait d’ailleurs cette année ses 20 ans 
d’engagement au sein de l’organisme succède ainsi à madame Luce Daigneault qui a occupé cette fonction 

de 2003 à 2024. Une page riche d’histoire, de projets et d’engagement s’est tournée, ouvrant la voie à une nouvelle 
étape de développement pour l’organisation.

Une mission plus incarnée
L’organisation a ensuite entrepris de se rapprocher davantage des entreprises du secteur et de leurs besoins prioritaires 

dans un exercice de réinterprétation de sa mission. C’est dans cette optique que plusieurs consultations ont été 
menées auprès des représentants de chacun des sous-secteurs représentés afin de favoriser les échanges et de mieux 
cibler les services à offrir. Cet effort a permis de mieux définir comment l’organisation peut accomplir son mandat aux 

côtés de ses partenaires et des entreprises du secteur.

Une organisation encore plus agile
Afin de faciliter la prise de décision et les actions, plusieurs éléments en lien avec la gouvernance ont été optimisés.

Chez Québec Vert, 2025 aura été une année charnière. Des transformations importantes ont marqué la gestion de 
l’organisme, sa gouvernance, son organisation interne et ses priorités stratégiques. Chaque action posée visait un 
objectif clair : renforcer l’agilité de l’organisation afin qu’elle soit prête à relever les défis de demain et à propulser 
le développement du secteur.

Nouveaux règlements généraux

La mise à jour des règlements généraux, amorcée en 2023, a été complétée en 2025. Les travaux ont été 
finalisés par le comité exécutif (CE), en collaboration avec la directrice générale. L’un des aspects clés de cette 
mise à jour concerne la composition du conseil d’administration. Depuis la planification stratégique de 2018, 

un consensus s’était établi sur la nécessité de réduire la taille du CA afin d’en faciliter les réunions et d’atteindre 
plus aisément le quorum.
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Création d’un comité des directeurs généraux d’associations

Québec Vert a également créé un comité des directeurs généraux d’associations pour partager de façon plus 
fluide l’information sur les dossiers prioritaires, les préoccupations et les solutions en lien avec différents 

enjeux. Ce nouveau canal d’échange vise à renforcer la cohésion du milieu et à assurer un arrimage stratégique 
des actions au bénéfice de l’industrie. Une collaboration enrichissante et porteuse !

L’interprofessionnalisme au cœur de nos actions
Un des rôles majeurs de Québec Vert est de fédérer les différents sous-secteurs et cet aspect est au cœur de nos pré-
occupations. L’équipe de la Fédération travaille au quotidien à renforcer les liens, favoriser la concertation et créer une 

synergie pour avancer ensemble, plus loin.

Une équipe soudée et inspirée
Ce travail d’envergure a été rendu possible grâce à une équipe engagée et tissée serrée. Plusieurs personnes ont d’ail-
leurs été appelées cette année à jouer un nouveau rôle dans l’organisation afin que leur expertise soit mise au profit de 

nombreux projets porteurs : membership, publications, projets subventionnés, événements, formations, etc. Animée par 
une volonté commune d’élever le secteur, l’équipe incarne pleinement la mission renouvelée de l’organisation.

Réduction de la taille du CA

C’est ainsi que le CA de Québec Vert est passé de 13 à 
9 postes élus parmi les 12 sous-secteurs représentés 

par Québec Vert. Les trois grands secteurs de l’industrie, 
soit la production, la commercialisation et les services, 
ont chacun droit à un maximum de quatre sièges sur le 

Conseil afin d’assurer la représentation de tous.

Création de 3 sous-comités d’orientation

Selon le nouveau principe de gouvernance 
proposé, trois sous-comités ont été mis en place 

pour traiter des dossiers majeurs : production, 
commercialisation et services. Ils pourront ainsi 

assurer une représentativité adéquate de tous les 
sous-secteurs dans les réflexions stratégiques 

afin d’éclairer et d’orienter les décisions du 
conseil d’administration.

Consultations pour la 
planification stratégique

Toujours dans l’optique de placer les priorités 
des sous-secteurs au cœur de ses actions, 

Québec Vert a tenu 16 consultations au courant 
de l’année pour encore mieux comprendre les 
besoins de l’industrie. Cet exercice a permis 

d’alimenter les réflexions menant à la planifica-
tion sectorielle 2026-2030.
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Membership et vie associative
Être membre de Québec Vert, c’est bénéficier d’un ensemble d’outils, de services et d’occasions d’engagement 
ayant un impact direct sur la croissance et la pérennité des entreprises du secteur horticole.

2025 fut une année importante, voire fondamentale, pour le membership de Québec Vert. Quatre associations sont devenues 
des associations affiliées éligibles, ce qui signifie que leurs membres bénéficient désormais des mêmes avantages que les 
membres directs de Québec Vert. Il s’agit de l’APGQ, de l’AQPP, de l’APPQ et de l’ASHOQ.

De plus, avec l’intégration des membres de Jardinerie Québec et d’Irrigation Québec en janvier 2025, notre communauté compte 
maintenant plus de 500 membres directs. Cette croissance, nous la devons à la confiance que notre communauté accorde à sa 
fédération, mais surtout à son engagement à faire avancer le secteur, à s’outiller pour mettre en place de meilleures pratiques et 
à partager de précieux conseils afin d’assurer la compétitivité des entreprises.

Être membre de Québec Vert, c’est non seulement contribuer aux efforts de représentation politique, mais aussi prendre part à 
la mise en œuvre de projets structurants pour le secteur. C’est demeurer à l’affût des tendances, des enjeux réglementaires et 
des nouvelles de l’industrie. Que ce soit par une adhésion directe à Québec Vert ou par l’entremise de l’une des neuf associations 
affiliées, chaque membre contribue activement à la pérennité de notre secteur de l’horticulture ornementale, environnementale 
et nourricière.

Nos associations affiliées

En 2025, quatre associations sont devenues des associations affiliées éligibles, ce qui signifie que leurs membres bénéficient 
des mêmes avantages que les membres directs de Québec Vert. Il s’agit de l’APGQ, de l’AQPP, de l’APPQ et de l’ASHOQ.
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Nos activités en 2025

Forum sur la recherche et l’innovation :  
vers l’horticulture de demain
Dans le cadre de la mise en œuvre du Plan de développement de la 
recherche et de l’innovation en horticulture ornementale, environ-
nementale et nourricière et d’un projet financé par le programme 
d’innovation bioalimentaire du MAPAQ, Québec Vert a organisé 
un forum sectoriel afin de mobiliser les parties prenantes et 
d’alimenter une réflexion collective sur les enjeux de la re‑
cherche appliquée.

L’événement a réuni des représentants d’entreprises, de 
centres de recherche, d’associations professionnelles et d’or-
ganismes gouvernementaux.

Grâce à un atelier de cocréation, des échanges structurés et 
des conférences soigneusement sélectionnées, le forum a per-
mis de mettre en lumière des besoins de recherche prioritaires, 
notamment en lien avec l’adaptation aux changements clima-
tiques, les pratiques horticoles durables, les outils de transfert de 
connaissances et la valorisation des retombées économiques du 
végétal.

Les participants ont également identifié des obstacles à surmonter, 
comme la fragmentation des initiatives, le manque de coordination et la 
difficulté d’accès aux résultats scientifiques. Plusieurs recommandations 
concrètes ont émergé pour renforcer la concertation, structurer les partenariats et 
améliorer la gouvernance sectorielle.

Ce forum a constitué une étape clé vers une meilleure cohérence des efforts de recherche et d’innovation horticoles au 
Québec.

En plus de l’organisation du forum, l’étude des acteurs de la recherche a également été finalisée, le Plan de développement de 
la recherche et l’innovation en horticulture a été mis à jour, notamment sur la base des discussions de l’atelier du forum, et un 
webinaire a été diffusé pour présenter les résultats du projet.

Le projet s’est terminé en septembre 2025 et se poursuivra par la mise en œuvre du Plan de développement de la recherche et 
l’innovation mis à jour.

Partenaire : ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimentation (MAPAQ)
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Tournée inspiration
Les 8 et 9 juillet 2025, le comité Commercialisation de Québec Vert a proposé un 
détour inspirant vers le Saguenay–Lac-Saint-Jean pour la Tournée inspiration an-
nuelle. Ce sont 53 participants – parmi des producteurs, commerçants, horticulteurs 
et partenaires du secteur – qui ont embarqué dans cette tournée immersive afin de dé-
couvrir un coin de pays riche en paysages, mais surtout en savoir-faire horticole et en audace 
entrepreneuriale.

Le parcours a permis aux participants de plonger au cœur d’entreprises horticoles reconnues pour leur créativité et leur ancrage 
régional. De la visite du Jardin Hamel aux arrêts marquants au Saguenay–Lac-Saint-Jean, notamment chez Sylvestria, pépi-
nière agroenvironnementale à Saint-Fulgence, à la Pépinière Boréalis à Jonquière et lors d’un 4 à 6 convivial à La Voie Maltée, 
les échanges ont été riches et stimulants. La tournée s’est poursuivie avec une visite guidée complète du Jardin Scullion, suivie 
de découvertes aux Serres Belle-de-Jour et aux Serres Dame-Nature.

Le succès de cette édition confirme la pertinence d’offrir des occasions structurées de maillage et de partage d’expertise entre 
les entreprises québécoises. La Tournée inspiration revient chaque année afin de soutenir le partage de connaissances et de 
mettre en valeur les entreprises horticoles d’ici. 

La Tournée 2026 aura lieu dans la région de Gatineau/Ottawa.
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3 
JOURS 

D’ÉVÉNEMENTS

225 
EXPOSANTS

PLUS DE 
40 

CONFÉRENCES

Expo Québec Vert
Après une édition 2024 record, l’Expo Québec Vert est revenue en 
force en 2025. Déployé du 19 au 21 novembre 2025, à l’Espace Saint-
Hyacinthe, l’événement a réuni la communauté du végétal et du paysage 
avec ses visiteurs en quête d’inspiration et de découvertes. Plusieurs 
ont souligné que plus que jamais l’Expo a rassemblé et donné lieu à des 
échanges constructifs, des rencontres significatives et des moments de 
connexion uniques.

Les zones thématiques ont dynamisé l’expérience

Encore une fois, les zones thématiques ont donné du rythme au Salon. 
L’édition 2025 a d’ailleurs été le théâtre de deux nouvelles zones :

•	 La Zone de l’arbre qui a été l’une des vedettes de 2025. Sa tour 
d’escalade, ses arbres matures, et surtout la diversité de ses 
partenaires ont créé une véritable immersion dans l’univers de 
l’arbre urbain. Les visiteurs y ont trouvé des solutions concrètes, 
des démonstrations terrain et une foule d’innovations en lien avec 
le cycle de vie de ces géants verts.

•	 La Zone E-novation qui regroupait diverses technologies 
émergentes, outils numériques et solutions innovantes qui 
façonnent l’évolution du secteur. Elle a attiré un public curieux, 
particulièrement du côté de la production ornementale, intéressé 
à découvrir ce que ces approches pourraient apporter dans les 
prochaines années.

En plus de ces deux nouvelles zones, l’Expo a présenté, une fois encore, 
la Zone des matériaux et la Zone des nouveautés, qui ont mis en vedette 
les tendances 2026 en équipements, produits, végétaux et matériaux. 
Finalement, la Boutique du livre, nichée au fond du kiosque de Québec 
Vert, a servi de point de rencontre où auteurs et visiteurs ont échangé 
avec entrain. Un beau succès !
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Oléastre à ombelles
Elaeagnus umbellata    

FICHE TECHNIQUE

Égopode podagraire
Aegopodium podagraria

FICHE TECHNIQUE

Impatiente glanduleuseImpatiens glandulifera     

FICHE TECHNIQUE

Plantes exotiques 
envahissantes 
et horticulture : 
information et bonnes pratiques

Un programme de

SEPTEMBRE 2025

Actualisation et bonification  
du programme Je te remplace®

En 2025, huit nouvelles espèces ont été ajoutées au programme Je te 
remplace® et des espèces alternatives furent proposées. Un tout nou‑
veau site Web a été mis en ligne afin d’héberger le contenu ainsi que 
les nouvelles informations générées par la bonification du programme, 
notamment un dépliant informatif, un guide pratique et huit fiches tech-
niques. Deux webinaires et une conférence à l’Expo Québec Vert 2025 
ont permis de diffuser les résultats du projet et d’augmenter la visibilité 
du programme et des outils développés.

Partenaires : Environnement et Changement climatique Canada, mi-
nistère de l’Environnement, de la Lutte contre les changements clima-
tiques, de la Faune et des Parcs (MELCCFP).

Nos projets en 2025  
pour l’industrie

Objectif : prévenir et limiter l’introduction 
et la propagation de plantes exotiques en-
vahissantes en provenance du secteur de 
l’horticulture ornementale, environnemen-
tale et nourricière en agissant directement 
sur la production, la vente et l’achat de 
celles-ci, et ce, dans le but de limiter leur 
prolifération dans les milieux urbains et 
agricoles, ainsi que dans les écosystèmes 
naturels.

Le projet se poursuit à l’hiver 2026 avec de 
nouvelles actions de communication ainsi 
qu’un sondage visant à évaluer les retom-
bées du programme.
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La sélection 
des végétaux  
dans les 
infrastructures 
végétalisées

OCTOBRE 2025
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RÉPERTOIRE DE VÉGÉTAUX

Toitures 
végétalisées

RÉPERTOIRE DE VÉGÉTAUX

Murs  
végétalisés

RÉPERTOIRE DE VÉGÉTAUX

Stabilisation 
végétale de sol et de berges

RÉPERTOIRE DE VÉGÉTAUX

Plantation en 
milieu minéralisé

RÉPERTOIRE DE VÉGÉTAUX

Biorétention

Faciliter et accroître l’approvisionnement en végétaux du Québec 
pour les infrastructures végétalisées
En 2025, cinq répertoires de végétaux pour les infrastructures végétalisées 
accompagnés d’un guide de sélection des végétaux ont été finalisés et publiés. 
Deux webinaires et une conférence à l’Expo Québec Vert 2025 ont permis de 
diffuser ces documents. Par ailleurs, à la suite de plusieurs actions de concer-
tation, un plan d’action pour l’arrimage de l’offre (producteurs et détaillants) et 
de la demande (paysagistes, municipalités, etc.) a également été mis sur pied à 
la suite d’une réflexion approfondie.

Le projet s’est officiellement terminé en décembre 2025, bien que certaines 
actions de suivis soient prévues en 2026, notamment la mise en œuvre de 
certains aspects du plan d’action et la bonification des répertoires selon l’ap-
proche fonctionnelle.

Partenaires : ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimentation (MAPAQ), Association québécoise des producteurs 
en pépinière (AQPP)

Virage numérique : accompagnement des entreprises horticoles  
dans la transformation numérique

Objectif : faciliter et accroître l’appro-
visionnement en végétaux du Québec 
pour la réalisation d’infrastructures 
végétalisées (IV), notamment par la 
création d’outils qui facilitent la sélec-
tion des espèces mises en production, 
la suggestion d’équivalences et le 
choix des espèces sur la base de leurs 
traits fonctionnels.

Objectif : accompagner les 
entreprises horticoles dans leur 
transition numérique, afin de 
favoriser l’amélioration de leur 
efficacité, de leur productivité 
et de leur compétitivité dans un 
marché en évolution, tout en ga-
rantissant une rentabilité accrue.

En 2025, une cohorte de 15 entreprises a été accompagnée, d’abord dans une étape de dia-
gnostic de maturité numérique, puis dans la réalisation de projets numériques via une série 
de séances de type Mastermind. Au terme de ces séances, chaque entreprise devait rendre 
un livrable, par exemple un guide de planification stratégique ou un cahier de charges pour la 
sélection d’un logiciel ERP.

Deux activités de vitrine technologique ont été te-
nues, une en octobre pour présenter les résultats 
des diagnostics de la cohorte et une autre en no-
vembre pour présenter les résultats des séances 
Mastermind et quelques-uns des livrables des 
entreprises.

Le projet s’est terminé en décembre 2025, mais un 
suivi sera effectué pour intégrer les livrables des 
projets des entreprises de la cohorte au site Web 
de Québec Vert.

Partenaires : ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimentation (MAPAQ), 
HortiCompétences
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Zone E-novation 

1

ARBRES DE NOËL ET PÉPINIÈRES

IRRIGATION ET CLIMAT

Apas T1
Entreprise : Hydrowise 

Provenance : Québec

Le Apas T1 est un capteur de précision, avec connectivité et réseautique, 

conçu pour mesurer l’humidité et la température des sols ou substrats. 

En fournissant des données fiables, il aide à comprendre les besoins en 

irrigation des plantes et arbres en champ et en contenants.

Développé initialement par DurUntash Lab (Californie) et distribué au Québec par 

Hydrowise, il est reconnu pour sa grande précision et sa large zone de prise de mesures.

1. Description
Le capteur est construit à partir d’un circuit imprimé à quatre couches (PCB), dont les pistes internes servent 

d’électrodes de mesure. Ces électrodes émettent une impulsion électromagnétique qui se propage le long de la 

lame du capteur et se réfléchit selon la teneur en eau du milieu dans lequel elle est insérée.

Ce principe, appelé TDR (Time Domain Reflectometry), permet de mesurer avec une grande précision la quantité 

d’eau présente dans le sol ou le substrat. La lame en PCB agit donc comme une antenne de mesure robuste et 

stable, assurant une lecture fiable même dans des milieux hétérogènes.

FONCTIONNEMENT

• Fonctionne pour les sols organiques et pour les substrats (laine de roche, fibre de coco, etc.).

• Mesure la teneur en eau par détection des variations de la constante diélectrique du milieu.

• Calibration spécifique à chaque capteur avec coefficients de calibration stockés en mémoire, éliminant la 

variabilité entre capteurs.

• Calibration spécifique au type de substrat ou sol utilisé.

• Les capteurs vont communiquer avec une passerelle, sur plusieurs dizaines de mètres, permettant de capter 

et de stocker les données de façon automatique et presque sans fils.

• Après l’installation, Hydrowise collecte et analyse elle-même les données et forme le client à les utiliser.

• Expertise et transfert de connaissances important de la part d’Hydrowise vers le producteur.

• Deux longueurs de câbles disponibles : 1,8 m et 4,5 m. Ils peuvent être allongés avec des extensions.

• Compatible avec les lecteurs ISHTAR 1P-BLE ou le nœud SUMERIT 2P-BLED, qui transmettent les données 

en temps réel à l’application SHUSHAN Mobile via Bluetooth.

Zone E-Novation

TECHNOLOGIES

Zone E-novation 

1

ARBRES DE NOËL

ABATTAGE D’ARBRES

Cutter 1-2 wheels
Entreprise : Tree Tech 
Provenance : Danemark
L’abattage des arbres de Noël se fait habituellement à la main, à l’aide d’une scie à chaîne. Cette tâche exigeante, répétée des centaines de fois par jour, est généralement effectuée par le producteur ou un employé formé à l’abattage manuel. En cas de bris, plusieurs scies doivent être disponibles, et les arbres abattus sont ensuite transportés manuellement vers le chemin de travail (une tâche mobilisant en moyenne deux employés pour la coupe et deux autres pour le déplacement).Le Cutter 1–2 wheels transforme cette étape clé de la récolte en éliminant le besoin de se pencher pour scier le 

tronc. Sa conception ergonomique et son système de coupe à hauteur modifiable réduisent considérablement 
la fatigue physique et les risques de maux de dos, tout en facilitant la posture de travail. Les opérateurs peuvent 
ainsi maintenir un rythme de travail constant plus longtemps, tout en améliorant la sécurité, la précision et la productivité de l’opération.

1. Description
Le cutter 1 – 2 wheels est une abatteuse à roue d’arbres de Noël à essence qui permet de couper les arbres sans 
que l’utilisateur ait à se pencher, améliorant ainsi le confort et la sécurité au travail.Sa conception compacte et ergonomique en fait un outil adapté aux conditions variées des champs d’arbres de 
Noël.

FONCTIONNEMENT

• Fonctionne à essence (de qualité supérieure)
• Système à deux lames pour une coupe plus propre et plus rapide• Capacité de coupe : jusqu’à 17 cm (6 pouces ¾) de largeur de tronc• Modèles à un ou deux roues
• 1 roue : Déplacement plus flexible/facile
• 2 roues : Pour plus de stabilité pour des terrains accidentés• Poignée réglable en hauteur pour s’adapter à l’opérateur• Vitesse de déplacement réglable en continu (marche avant/arrière)• Peut être équipé d’une ouverture automatique des griffes de coupe

Zone E-Novation

TECHNOLOGIES

Zone E-novation 

1

ARBRES DE NOËL ET PÉPINIÈRES

SANTÉ DES SOLS

Système Virgile
Entreprise : Édaphis Inc. 

Provenance : Québec

Les producteurs ont facilement accès à des analyses de sol chimiques et 

biologiques en laboratoire à proximité, mais les analyses physiques sont 

rares, coûteuses et peu accessibles.

Depuis 2021, Virgile offre une solution intégrée et innovante permettant de 

mesurer sur le terrain la plupart des paramètres physiques essentiels ainsi que 

certains indicateurs biologiques, à moindre coût, avec diagnostics assistés par intelligence artificielle. Sa 

portabilité et sa polyvalence, adaptées à un usage en laboratoire comme en plein champ, en font une option 

plus économique et représentative des conditions réelles de culture.

1. Description
Le système Virgile de prise de données du sol combine des sondes avancées (KV8 et OV8), un réflectomètre intégré 

et des outils de forage spécialisés pour mesurer avec précision des paramètres clés, tels que la compacité, la 

perméabilité, la porosité et la capacité de rétention d’eau.

Il sert à :

• Évaluer l’état physique des sols agricoles, minéraux et organiques

• Intégrer l’état de santé des sols aux cartes pédologiques standards

• Dépister les zones asphyxiantes, compactées ou à drainage excessif sur 0 à 100 cm

Les données obtenues offrent un diagnostic de la santé du sol en surface et en profondeur en fournissant des 

comparatifs à des valeurs connues, une estimation du profil de distribution de l’oxygène dans le sol et du drainage 

approprié (drainage de surface et en profondeur). Les données géolocalisées peuvent être combinées avec des 

analyses chimiques et s’incorporer à des logiciels de cartographie, afin de pratiquer l’agriculture de précision.

Paramètres mesurés :

• Masse volumique apparente

• Taux de diffusion des gaz

• Conductivité hydraulique

• Aération

• Respiration

• Points de la courbe de rétention

Zone E-Novation
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1

PÉPINIÈRES

IRRIGATION ET CLIMAT

Systèmes Sentinus
Entreprise : Sentinus Tech Provenance : Québec
Les systèmes Sentinus se distinguent par une approche globale et intégrée de la mesure environnementale, du point d’alimentation jusqu’à la plante et au drainage. Cette mesure bout-en-bout permet d’ajuster l’irrigation avec une précision inégalée grâce au calcul automatique du pourcentage de lessivage à chaque cycle.

Sentinus transforme la collecte de données en outil de pilotage intelligent, contribuant à la productivité, la 
précision et la tranquillité d’esprit des producteurs.

1. Description
Les systèmes Sentinus sont principalement utilisés en serre de production. Leur architecture combine des 

éléments filaires simples pour les stations fixes et des capteurs mobiles solaires quand la flexibilité est prioritaire. 

L’objectif est d’améliorer la précision dans la gestion du climat et hydrique en restant complémentaire aux systèmes 

climatiques existants grâce à la captation de données.Ces systèmes pourraient être adaptés aux productions dans les serres, comme pour le forçage des vivaces par 

exemple. Pour le moment, seul le système SentiFlora serait adaptable à une production ornementale, les autres 

systèmes ayant été développés pour des productions intensives de serre, principalement en système hydroponique. 

Certains modules peuvent aussi être déployés à l’extérieur.

Voici les différents systèmes Sentinus :
SentiFlora : Capteur autonome solaire (sans fil) pour le microclimat du point de vue de la plante : température/

humidité (DPV) au couvert et lumière ePAR/DLI. CO₂ en option pour les serres enrichies.SENTIVISION : Caméra agricole pour documenter la culture et valider les alertes. Les analyses IA (progressives) 

seront activées selon la culture et l’éclairage.
SENTIFLOW : Panneau salle de mélange : lecture des niveaux de cuves A/B, des pressions d’alimentation et des 

états de vannes. Facilite le diagnostic hydraulique.SENTIAQUA : Station de lessivage (alimentation & drainage) : mesures pH/CE/Temp en cellule de débit, compteur 

d’impulsions (seau basculeur) pour les volumes, rinçage automatique des sondes. Calcule le % de lessivage à 

chaque irrigation.
SENTICONTROL : Concentrateur par rang (alimentation par câble réseau). Relie SentiAqua, la pression fin de ligne 

et le microclimat d’une même zone d’irrigation. Point unique pour agréger les données et émettre des alertes.

Zone E-Novation
TECHNOLOGIES

Initiative MARIA :  
technologies de l’avenir au service de l’horticulture
L’Initiative MARIA (Mécanisation, Automatisation, Robo
tisation, Intelligence Artificielle) est un projet de veille et de 
transfert technologique mené par l’IQDHO, en collaboration 
avec Zone Agtech, auquel Québec Vert a participé à titre de 
partenaire stratégique.

En 2025, Québec Vert a joué un rôle central dans la valori-
sation et la diffusion des contenus issus de la veille MARIA 
auprès de la production horticole. L’organisation a assuré 
le transfert des connaissances vers le terrain en adaptant 
l’information à des formats accessibles et concrets pour 
les producteurs, favorisant le développement des connais-
sances sur les innovations technologiques.

Les activités de diffusion menées par Québec Vert ont pris 
plusieurs formes complémentaires, dont :

•	 la publication de 9 bulletins de veille mensuels 
InfoMARIA;

•	 la diffusion de contenus dans les infolettres 
sectorielles : APANQ, APGQ, AQPP;

•	 la rédaction de 4 articles spécialisés dans le magazine 
Québec Vert®;

•	 3 conférences MARIA lors d’événements majeurs de 
l’industrie;

•	 3 activités de démonstration sur le terrain;

•	 la participation à des vitrines technologiques, 
notamment lors de l’Expo Québec Vert.

L’ensemble des contenus produits et diffusés dans le cadre 
du projet MARIA est regroupé sur le site Web [iqdho.com/
veille-maria/], offrant aux producteurs une référence centra-
lisée et évolutive pour soutenir leur transition technologique.

Not
re

 e
xp
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tis

e au service de nos partenaires •

Objectif : identifier, analyser et diffuser les technolo-
gies les plus pertinentes pour soutenir la modernisa-
tion de la production horticole ornementale québé-
coise. MARIA vise à outiller les producteurs en serre, 
en pépinière, en gazonnière et d’arbres de Noël afin 
de répondre aux enjeux de main-d’œuvre, de produc-
tivité, de compétitivité et de durabilité.

20



Zone E-novation 

1

ARBRES DE NOËL ET PÉPINIÈRES

MÉCANISATION DES OPÉRATIONS

Light-Trac 24 et 
Easy-Trac 25
Entreprise : Jutek 
Provenance : Danemark

Les tracteurs Light-Trac et Easy-Trac offrent une mécanisation polyvalente qui 

combine plusieurs opérations culturales en un seul passage, réduisant ainsi la 

main‑d’œuvre et le temps d’intervention.

Leur conception permet d’optimiser le désherbage mécanique et de réduire l’usage de produits chimiques, 

grâce au mélange direct de bouillie et à la pulvérisation ciblée Seetree. Cette dernière applique les produits 

uniquement là où des arbres sont présents, ce qui est particulièrement avantageux lorsque les rangs sont 

partiellement vides en fin de cycle. En plus, la taille mécanisée et la récolte assistée diminuent les tâches 

manuelles les plus exigeantes.

1. Description
Les tracteurs compacts à cabine de Jutek sont spécialement conçus pour se déplacer entre les rangs d’arbres de 

Noël et en pépinière.

Leur conception polyvalente permet l’installation d’une grande variété d’outils spécialisés pour l’entretien des 

arbres :

• Étoile et désherbeur à doigts pour optimiser le désherbage mécanique sur le rang

• Herse

• Pulvérisateur à bande ou à rampe (120L)

• Tondeuse

• Émondeuse basale

• Abatteur d’arbres

• Applicateur d’engrais

• Système de mélangeur direct de bouillie

• Pulvérisateur pneumatique en V avec possibilité d’ajouter un capteur

• Outil de taille mécanisé pour la taille de formation de l’arbre

Une intégration optionnelle de la technologie Seetree permet une pulvérisation ciblée uniquement sur les arbres 

présents, réduisant ainsi les intrants lors des années d’arrachage partiel.

Zone E-Novation
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1

ARBRES DE NOËL

MANIPULATION ET TRANSPORT DES ARBRES

Swing loader et Netmaskine 2.0
Entreprise : Tree Tech Provenance : Danemark
Les équipements Swing Loader et Netmaskine 2.0 de Tree Tech sont conçus 
pour accélérer et automatiser les opérations de récolte et d’emballage des arbres 
de Noël. Ils se montent sur tout tracteur d’au moins 130 à 140 chevaux.

1. Description
Swing loader : Bras hydraulique pivotant installé à l’arrière du tracteur pour le chargement rapide des arbres 

emballés. Le poids du palettiseur avec le Swing loader est d’environ 2400 kilos.Netmaskine 2.0 : Emballeuse à filet compacte et flexible qui saisit, emballe et coupe/ferme le sapin en un seul 

mouvement. Poids de 1200 kilos.

2. Fonctionnement
Swing loader :

• Commande d’activation automatique : démarre dès que l’arbre est placé sur la plateforme
• Commande d’activation manuelle : s’active d’une simple pression• Capteur et réglage automatique de la hauteur• Compteur d’arbres intégré (Tree Tech Counter)Netmaskine 2.0 :

• Filetage rapide et continu : jusqu’à 400 arbres/h (contre 150–200 arbres/h pour les modèles à corde)
• Structure modulaire et évolutive, avec options supplémentaires : bras couteau, entonnoirs, etc.
• Deux hauteurs de travail d’arbre différentes, un retour manuel qui permet de fileter de grands arbres et une 

coupe automatique du filet
• Force de traction de 1 200 kg
• Vitesse de retour élevée
• Support rotatif pouvant accueillir 2 entonnoirs• Trois employés sont nécessaires, en moyenne, pour opérer le chargement et la réception des arbres
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PÉPINIÈRES

IRRIGATION ET CLIMAT

Systèmes Sentinus
Entreprise : Sentinus Tech Provenance : Québec
Les systèmes Sentinus se distinguent par une approche globale et intégrée de la mesure environnementale, du point d’alimentation jusqu’à la plante et au drainage. Cette mesure bout-en-bout permet d’ajuster l’irrigation avec une précision inégalée grâce au calcul automatique du pourcentage de lessivage à chaque cycle.

Sentinus transforme la collecte de données en outil de pilotage intelligent, contribuant à la productivité, la 
précision et la tranquillité d’esprit des producteurs.

1. Description
Les systèmes Sentinus sont principalement utilisés en serre de production. Leur architecture combine des 

éléments filaires simples pour les stations fixes et des capteurs mobiles solaires quand la flexibilité est prioritaire. 

L’objectif est d’améliorer la précision dans la gestion du climat et hydrique en restant complémentaire aux systèmes 

climatiques existants grâce à la captation de données.Ces systèmes pourraient être adaptés aux productions dans les serres, comme pour le forçage des vivaces par 

exemple. Pour le moment, seul le système SentiFlora serait adaptable à une production ornementale, les autres 

systèmes ayant été développés pour des productions intensives de serre, principalement en système hydroponique. 

Certains modules peuvent aussi être déployés à l’extérieur.

Voici les différents systèmes Sentinus :
SentiFlora : Capteur autonome solaire (sans fil) pour le microclimat du point de vue de la plante : température/

humidité (DPV) au couvert et lumière ePAR/DLI. CO₂ en option pour les serres enrichies.SENTIVISION : Caméra agricole pour documenter la culture et valider les alertes. Les analyses IA (progressives) 

seront activées selon la culture et l’éclairage.
SENTIFLOW : Panneau salle de mélange : lecture des niveaux de cuves A/B, des pressions d’alimentation et des 

états de vannes. Facilite le diagnostic hydraulique.SENTIAQUA : Station de lessivage (alimentation & drainage) : mesures pH/CE/Temp en cellule de débit, compteur 

d’impulsions (seau basculeur) pour les volumes, rinçage automatique des sondes. Calcule le % de lessivage à 

chaque irrigation.
SENTICONTROL : Concentrateur par rang (alimentation par câble réseau). Relie SentiAqua, la pression fin de ligne 

et le microclimat d’une même zone d’irrigation. Point unique pour agréger les données et émettre des alertes.

Zone E-Novation
TECHNOLOGIES

Parcours en 
approvisionnement 
responsable

Par une approche en cohorte, le Parcours 
en approvisionnement responsable visait à 
renforcer les capacités internes, stimuler les 
réflexes écoresponsables et faire émerger des 
leviers d’action concrets à l’échelle de chaque 
organisation. Le lancement du parcours faisait 
suite aux recommandations présentes dans le 
rapport Portrait des enjeux environnementaux du 
secteur de l’horticulture ornementale, des bonnes 
pratiques agissant sur ces enjeux et de leur taux 
d’adoption par les entreprises du Québec rédigé 
par AGÉCO pour Québec Vert.

Entre janvier et avril 2025,10 organisations repré-
sentant un éventail riche du secteur (entreprises 
de production et de vente horticoles, d’aména-
gement paysager, de verdissement urbain et de 
distribution de fleurs et plantes) ont pris part à 
cette première cohorte. Le parcours comprenait 
quatre ateliers thématiques, deux séances de 
codéveloppement, et de cinq à six heures d’ac-
compagnement par organisation.

À l’issue du parcours, la majorité des entreprises 
participantes avait amorcé des changements 
concrets, adaptés à leur réalité. Les engagements 
ont été rassemblés en cinq catégories :

•	 Structuration des pratiques d’achat

•	 Mobilisation et implication de l’équipe

•	 Collaboration avec les fournisseurs

•	 Visibilité et communication

•	 Réemploi, valorisation et alternatives 
concrètes

À travers les actions engagées par les participants 
durant la cohorte, il est déjà possible de voir le 
potentiel d’influence que cet exercice aura sur le 
secteur !

Partenaire : Commission des partenaires du mar-
ché du travail (CPMT)

Objectif : accompagner les entreprises 
du secteur horticole dans l’intégration de 
pratiques d’achat plus durables, locales 
et cohérentes avec les valeurs environne-
mentales du milieu.

Vitrine technologique : 
Zone E-Novation, Expo Québec 
Vert 2025

Québec Vert a piloté en 2025 la mise en place de la Zone 
E-Novation, une vitrine technologique consacrée à la mécani-
sation, à l’automatisation, à la robotisation, à l’intelligence artifi-
cielle et à la transition numérique du secteur.

Tout au long de l’année 2025, Québec Vert a coordonné la pla-
nification, la structuration des contenus et l’identification des 
exposants de la Zone E-Novation, en étroite collaboration avec 
l’IQDHO et la Zone Agtech, avec comme objectif de positionner la 
Zone E-Novation comme un espace de transfert technologique 
structurant pour l’industrie.

Un des principaux livrables a été la production de 15 fiches 
technicoéconomiques portant sur des innovations technolo-
giques destinées notamment à la production en pépinière et 
d’arbres de Noël. Ces fiches, ainsi qu’une section dédiée aux 
aides financières pour le virage technologique, sont accessibles 
en ligne.

De plus, trois capsules vidéo mettant en lumière trois technolo-
gies innovantes ont également été produites et diffusées dans le 
cadre de la Zone E-Novation, notamment lors de sa présentation 
à l’Expo Québec Vert 2025, contribuant à rendre les contenus 
plus accessibles et immersifs pour les visiteurs.

Partenaires : IQDHO, Zone Agtech, Productique Québec, minis-
tère de l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimentation (MAPAQ)

Objectif : créer, au cœur de l’Expo Québec Vert 2025, 
un espace immersif permettant aux professionnels de 
l’horticulture ornementale de découvrir des solutions 
technologiques concrètes pour répondre aux enjeux de 
main-d’œuvre, de productivité et de performance envi-
ronnementale, issues à la fois du projet MARIA et du projet 
Virage numérique.
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Horticulture 
thérapeutique
Développement de nouveaux marchés pour la pro-
duction ornementale dans le domaine de la santé

Le travail en 2025 s’est appuyé sur une approche 
interdisciplinaire, des analyses documentaires et 
de terrain, dont près d’une centaine d’entrevues 
en profondeur.

Parmi les principaux livrables figuraient un portrait 
exhaustif des initiatives probantes en hortithéra-
pie et en jardins thérapeutiques au Québec et à 
l’international, une étude de marché sectorielle 
réalisée au Québec (santé, éducation, municipal, 
communautaire), ainsi qu’une analyse des besoins 
de formation pour l’ensemble des sous-secteurs.

Le projet a permis d’identifier des enjeux majeurs 
tels le manque de formation et le déficit de res-
sources pédagogiques en français, le financement 
limité et non structuré, la disponibilité limitée de 
professionnels qualifiés, la faible reconnaissance 
du domaine d’expertise et un cadre légal déficient.

Québec Vert propose ainsi une implantation 
progressive des recommandations, en priorisant 
le développement de formations certifiantes ou 
sur mesure pour définir et encadrer la profession. 
La création de structures de concertation et d’un 
réseau provincial d’organisations œuvrant dans 
ce domaine, appuyés par des politiques publiques 
claires, sera proposée afin de développer le plein 
potentiel de ce nouveau domaine d’expertise. La 
réflexion se poursuivra donc en 2026.

Programme de formation 
continue
Depuis l’obtention de son statut de promoteur collectif auprès 
de la Commission des partenaires du marché du travail (CPMT) 
en 2020, Québec Vert développe annuellement une offre de 
formation structurée et accessible, répondant aux besoins réels 
des entreprises du secteur de l’horticulture ornementale, envi-
ronnementale et nourricière.

La programmation des formations est le fruit d’un travail de 
concertation étroit entre Québec Vert, les associations sec-
torielles et HortiCompétences. Cette collaboration permet de 
proposer des contenus à jour, en phase avec l’évolution des 
pratiques, des enjeux environnementaux et des exigences du 
marché. Grâce au soutien financier du programme Ambition-
Compétences de la CPMT, les entreprises participantes bénéfi-
cient d’un remboursement salarial couvrant 50 % du salaire réel 
des employés, jusqu’à un maximum de 25 $ l’heure, facilitant 
ainsi l’accès à la formation continue.

En 2025, Québec Vert a proposé deux sessions de formation, 
à l’hiver et à l’automne, regroupant des thématiques variées et 
complémentaires.

EN 2025 :

443 
PARTICIPANTS, 

ISSUS DE 204 ENTREPRISES

24 495,74 $ 
REMBOURSÉS EN SALAIRES

Partenaire : Commission des partenaires du marché du travail 
(CPMT)

Objectif : étudier et documenter les op-
portunités et les facteurs clés d’intégration 
des végétaux à des fins thérapeutiques 
dans les milieux de la santé et de l’éduca-
tion au Québec afin de rattraper le retard 
provincial, face à d’autres juridictions 
nord-américaines et européennes, dans le 
domaine de l’hortithérapie et des jardins 
thérapeutiques.

Hiver 2025

•	 7 formations

•	 231 participants,  
issus de 99 entreprises

•	 101 heures de 
formation

•	 15 855,69 $ en 
remboursements 
salariaux

Automne 2025

•	 7 formations

•	 212 participants, issus 
de 105 entreprises

•	 48 heures de formation

•	 8 640,05 $ en 
remboursements 
salariaux
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L’avenir est végétal
Québec Vert a poursuivi sa collaboration à la mise en œuvre de la campagne L’avenir est végétal®, portée par 
HortiCompétences.

Visant à faire rayonner tant le secteur que tout l’éventail des emplois d’avenir disponibles et des programmes de 
formation offerts, la campagne de promotion mise notamment sur l’apport environnemental de l’horticulture, ainsi que 
sur ses bienfaits sur la santé physique et mentale. Elle touche à la fois les jeunes étudiants en quête de leur futur emploi et les 
travailleurs expérimentés en réorientation de carrière à la recherche d’un métier porteur de sens.

En 2026, HortiCompétences fera la promotion de nouveaux métiers dans le cadre de la campagne L’avenir est végétal®.

Not
re

 e
xp

er
tis

e au service de nos partenaires •

Vivre de sa passion 
pour l’horticulture
Québec Vert est fière de soutenir 
depuis plus de 10 ans le projet Vivre de 
sa passion pour l’horticulture, géré par 
HortiCompétences, qui vise à favoriser l’in-
tégration en emploi de personnes de 45 ans 
et plus au poste de conseiller-vendeur en 
jardinerie. Cette initiative répond à la fois 
aux besoins de main-d’œuvre du secteur 
et au désir de nombreuses personnes de 
réorienter leur carrière vers un domaine qui 
les passionne.

S
ou

te

nu par Québec Vert

57 
INSCRIPTIONS 

REÇUES

30 
ENTREPRISES 

INSCRITES

18 
JUMELAGES 

RÉALISÉS

14 
HEURES DE 
FORMATION 

OFFERTES AUX 
PARTICIPANTS

VIVRE DE SA PASSION POUR L’HORTICULTURE EN 2025 :
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Recommandation de manipulation des arbres de Noël  

pour les producteurs et les détaillants :
Les arbres de Noël coupés peuvent se détériorer sous l’effet de la chaleur, du vent, de la lumière du soleil 

et des changements extrêmes de température. C’est pourquoi tout producteur et détaillant doit s’efforcer 

de réduire leur exposition à ces éléments. Vous trouverez ci-dessous une série de recommandations qui, si 

elles sont suivies, devraient permettre aux consommateurs d’obtenir des sapins les plus frais possible.

Référence (traduit avec Deepl.com) : The Commercial Storage of Fruits, Vegetables, and (ncsu.edu)

WWW.APANQ.QC.CA

Association des producteurs d’arbres de Noël 
du Québec 
3230 rue Sicotte, local E-300 Ouest Saint-Hyacinthe, Québec J2S 2M2

Pour toutes questions, communiquez avec :
Jean-François Vadeboncoeur Agent de liaison de l’APANQ C. 514 757.2228 | T. 450 774.2228 #123 

information@apanq.qc.ca

Producteurs
1. Dans les climats chauds, récoltez les arbres le plus tard 

possible dans la saison pour leurs permettre de s’endurcir 
au froid, ce qui améliorera leur conservation après la 
récolte.

2. Évitez de récolter à plus de 12°C, car cela augmente les 
risques de dessèchement rapide des arbres et la chute 
prématurée des aiguilles.3. Emballez les arbres dès que possible après la coupe, 

surtout si le temps est ensoleillé et chaud. Le séchage peut 
être très rapide dans ces conditions.4. Étalez une couche de copeaux de bois au sol là où les 

arbres seront entreposés; humidifiez régulièrement cet 
endroit.

5. Entreposez idéalement les arbres verticalement plutôt 
qu’horizontalement, dans des zones ombragées et 
sans vent. L’empilage horizontal peut entraîner une 
augmentation de problèmes de moisissure et de 
dommages au feuillage. Limitez la hauteur des piles de 
stockage : vous réduirez ainsi le tassement des arbres et les 
risques de perte de qualité.6. Vendez les arbres selon le principe du « premier entré, 

premier sorti ».
7. Évitez d’empiler les arbres dans un stationnement chaud 

ou contre des murs en briques ou en béton exposés au 
soleil.

8. Les meilleures conditions d’entreposage sont une 
température basse, d’un maximum de 10 ºC, une humidité 
relativement élevée, de 85 à 95 %, et de l’ombre.

9. Utilisez des camions frigorifiques, si possible, en particulier 
pour les transports de plus de 650 km ou pour le transport 
d’arbres dans des régions chaudes. Pour les expéditions 
de longue distance et le stockage dans des camions et des 
conteneurs réfrigérés, les arbres doivent être chargés pour 
permettre la circulation de l’air sur le dessus, le dessous et 
les côtés. Les systèmes de réfrigération doivent fonctionner 
sur des cycles humides afin de ne pas déshydrater les 
arbres.

10. Ne jamais laisser des conteneurs, des remorques fermées 
ou des plates-formes au soleil pendant de longues 
périodes, car cela entraîne rapidement une surchauffe.

Détaillants
1. Dans les zones de commercialisation, les arbres 

doivent être entreposés à l’ombre et à l’abri du 
vent. Idéalement, la base des troncs est dans l’eau, 
si possible. Effectuer une 2e coupe du tronc moins 
de 2 heures après la récolte.2. Les arbres doivent être stockés debout ou disposés 

en petites piles dans un endroit ombragé et frais, 
éloigné des zones de passage pour éviter de les 
salir. S’il n’y a pas d’ombre, utilisez une bâche ou 
une toile d’ombrage installée au-dessus des arbres 
et sur les côtés, en gardant un espace d’au moins 
61 cm pour la ventilation.3. Évitez de marcher sur les arbres emballés, car cela 

brise les branches et écrase le feuillage.4. Soyez particulièrement prudent lorsque vous 
manipulez des arbres gelés; ils sont très fragiles.

5. Les arbres exposés à la chaleur dans des lieux 
de vente au détail peuvent être brumisés ou 
pulvérisés avec de l’eau pendant la nuit pour 
remplacer l’humidité perdue pendant la journée. 
La brumisation des arbres à la surface des piles 
de stockage peut également être bénéfique, mais 
détremper les arbres peut entraîner des problèmes 
de moisissure et de détérioration.6. Le brassage des arbres grâce à un secoueur 

mécanique vous aidera à retirer certains insectes et 
des aiguilles mortes.7. Avisez le client des bonnes pratiques de conservation de leur arbre.

LA CONSERVATION 
DES ARBRES DE NOËL
Recommandations pour l’entretien des arbres de Noël à l’intention des 
consommateurs :
Il importe d’acheter un arbre frais pour limiter la chute des aiguilles. Voici les signes à vérifier :

• les branches sont souples et ne cassent pas facilement;

• si vous tirez doucement sur les aiguilles vertes, elles restent en place;

• l’odeur de l’arbre est agréable;

• lorsque vous le soulevez à environ 30 cm du sol et le laissez tomber à la verticale, les aiguilles vertes tombent peu.

ATTENTION : La perte d’aiguilles mortes à l’intérieur de l’arbre n’indique pas qu’il y a un problème. Un secoueur 
mécanique peut enlever ces aiguilles et reduire le risque de dégâts à l’intérieur de la maison.

1. Achetez un arbre de la bonne hauteur pour l’endroit où il sera exposé pour éviter de surpayer pour un arbre trop grand.

2. Si vous achetez votre arbre à la ferme, demandez au producteur de le secouer mécaniquement, si possible. Cela permet 
d’éliminer les aiguilles mortes et détachées.

3. En attendant d’amener votre arbre dans la maison, laissez-le à l’ombre et à l’abri du vent pour éviter qu’il se dessèche, 
surtout si la température est élevée.

4. Idéalement, l’arbre devrait être mis dans l’eau moins de deux heures après la coupe. Comme c’est rarement possible, 
placez-le rapidement dans un seau d’eau à l’ombre et au frais, à l’intérieur ou à l’extérieur.

5. Avant d’installer votre arbre, coupez une épaisseur de 0.5 à 1 pouce (1,25 à 2,5 cm) à la base du tronc. La coupe doit être 
effectuée perpendiculairement à l’axe du tronc pour que l’arbre se maintienne d’aplomb dans son support. Assurez-vous 
que la base du tronc est propre pour favoriser l’absorption d’eau, sinon refaire une coupe.

6. Utilisez un support adapté à la dimension de votre arbre et qui contient une quantité d’eau adaptée à l’arbre. Il doit en 
contenir assez pour durer 24 heures. Les arbres frais consomment environ 1 L d’eau par jour et par 2,5 cm de diamètre du 
tronc. Si le support s’assèche et qu’il est ensuite rempli à nouveau, l’absorption d’eau peut être limitée, ce qui entraîne un 
dessèchement prématuré.

7. Le fait de percer un trou à la base du tronc n’affecte pas l’absorption d’eau.

8. Il n’est pas nécessaire d’utiliser de l’eau chaude.  

9. Installez votre arbre loin d’une source de chaleur – cheminée, appareil de chauffage, bouche de chaleur, lumière directe du 
soleil. L’abaissement de la température ambiante réduira la consommation d’eau et ralentira le séchage.

10. Au fil des semaines, vérifiez l’état de votre arbre. Si l’arbre est sec, retirez-le de la maison. La durée de vie d’un sapin dans 
la maison varie de 2 à 6 semaines, selon l’espèce, l’entretien et la qualité.

11. Utilisez que des lampes, des cordons électriques et des dispositifs certifiés Underwriters 
Laboratories (UL) sur les arbres. Vérifiez que les cordons électriques et les lumières ne sont pas 
endommagés avant de les placer sur l’arbre.

12. Ne brûlez jamais un arbre dans une cheminée ou un poêle à bois.
Il est normal 

qu’un arbre frais 
perde des aiguilles.

en collaboration avec

Hausse des températures
Avec les températures en hausse, plusieurs insectes ravageurs amorceront bientôt leur 
émergence. La chaleur favorise également leur reproduction, tout comme le développement 
de certaines maladies. Il sera important de surveiller étroitement l’évolution des populations 
de ravageurs au cours des prochaines semaines.

• Sur la Rive-Nord et la Rive-Sud de Québec, on rapporte la présence de vers blancs et 
de larves de pyrale des prés dans les pelouses. 

• Des thrips et des araignées rouges ont été rapportés dans des fleurs annuelles dans la 
région de Lanaudière.

Lieuse de l’hydrangée 
(Exarthema 
ferriferanum)
Il est important de détecter la présence 
de la lieuse de l’hydrangée, surtout s’il y a 
des antécédents de dommages, puisque le 
problème tend à se répéter.  Cet insecte nuit 
principalement à la floraison, qui peut être 
compromise lorsque l’extrémité des tiges est 
sectionnée ou que l’infestation est détectée trop 
tardivement. Une infestation par cet insecte 
est d’ordre esthétique et n’a aucun impact 
sur la survie de la plante. Les hydrangées de 
type arborescent sont les plus affectées : la 
variété ‘Annabelle’ semble être particulièrement 
touchée. Les hydrangées paniculées, quant 
à elles, semblent rarement, sinon jamais, 
infestées par la lieuse de l’hydrangée. 

Vous avez observé des insectes, ravageurs ou maladies sur des végétaux récemment, 
nous voulons le savoir. 

REMPLISSEZ NOTRE QUESTIONNAIRE.

LE SERVICE DE VEILLE 
PHYTOSANITAIRE

12 mai 
2025Avertissement no 3

À SURVEILLER 
CETTE SEMAINE

MÉTÉO:
• Hausse des températures

RAVAGEURS
• Lieuse de l’hydrangée

• Tipule des prairies

• Les mineuses

MALADIES
• Brûlure bactérienne des rosacées

• Brûlure bactérienne du lilas

• Pourriture des racines et du collet

INTERVENTION 
SAISONNIÈRE
• Traitement des mauvaises 

herbes dans les gazons

POUR ALLER PLUS LOIN
• Dépistage des ravageurs du cèdre

• Fertilisation et santé des végétaux

P
H

O
TO

 : 
IQ

D
H

O

Feuilles liées causées par la lieuse de l’hydrangée

NOTE IMPORTANTE :
Les observations et recommandations rapportées dans chacun des bulletins pour la saison 
2025 seront basées sur la zone climatique de la grande région de Montréal. Les lecteurs 
et utilisateurs devront considérer que celles-ci s’appliqueront quelques jours ou semaines 
plus tard dans les autres régions.

en collaboration avec

Précipitations et temps fraisLes conditions météorologiques actuelles — pluie et températures fraîches succédant à une 

période plus chaude — créent un environnement propice au développement de certaines 

maladies fongiques et bactériennes. L’humidité persistante et les températures modérées 

favorisent la germination de certaines spores et la prolifération d’agents pathogènes. De plus, 

la pluie peut favoriser la dissémination de ces agents par éclaboussures, en transportant 

des gouttelettes contaminées depuis des tissus infectés vers des tissus sains. Ce type de 

contamination croisée augmente notamment les risques d’infection pour certaines maladies 

telles que la brûlure bactérienne, l’oïdium ou certaines taches foliaires, comme la tache noire 

du rosier.

Livrée d’Amérique (Malacosoma americanum) 
Des chenilles s’abritant dans des toiles communément appelées « tentes » ont été observées 

en Montérégie-Ouest. Il s’agit fort probablement des chenilles (ou larves) de la livrée 

d’Amérique puisque, contrairement à ce que son nom anglais (forest tent caterpillar) laisse 

croire, la livrée des forêts ne construit pas de tente au stade larvaire. D’autres espèces, telles 

que la chenille à tente estivale (Hyphantria cunea), fabriquent des toiles. Toutes ces espèces 

ne produisent qu’une seule génération par année.
Les chenilles de la livrée d’Amérique et de la livrée des forêts se nourrissent du feuillage de 

végétaux ligneux au printemps, mais ces deux espèces n’apprécient pas les mêmes plantes 

hôtes. La livrée d’Amérique se nourrit principalement d’arbres et arbustes appartenant à 

la famille des Rosacées comme l’amélanchier, l’aronia, l’aubépine, le cerisier (espèce de 

prédilection), le cotonéaster, le pommier, le pommetier, le prunier, etc. La plupart de ces arbres 

et arbustes résistent toutefois à une forte défoliation, de sorte que les dommages sont plutôt 

esthétiques. 
Les parasitoïdes et les prédateurs naturels, tels que les oiseaux, aident au contrôle de ces 

chenilles. Les branches taillées, infestées de larves, peuvent être déposées au sol, loin des 

plantes hôtes, afin de nourrir des oiseaux et autres prédateurs. 

Vous avez observé des insectes, ravageurs ou maladies sur des végétaux récemment, 
nous voulons le savoir. REMPLISSEZ NOTRE QUESTIONNAIRE.

LE SERVICE DE VEILLE PHYTOSANITAIRE
19 mai 
2025

Avertissement no 4

À SURVEILLER CETTE SEMAINE
MÉTÉO :
• Précipitations et temps frais

RAVAGEURS
• Livrée d’Amérique (Malacosoma americanum)• Piéride du chou (Pieris rapae)

MALADIES
• Tache noire du rosier (Diplocarpon rosea)

• Blanc ou oïdium (plusieurs genres et espèces fongiques)• Rouille vésiculeuse du pin blanc (Cronartium ribicola)

INTERVENTION SAISONNIÈRE
• Importation de ravageurs communs en serres

NOTE IMPORTANTE :Les observations et recommandations rapportées dans chacun des bulletins pour la saison 

2025 seront basées sur la zone climatique de la grande région de Montréal. Les lecteurs 

et utilisateurs devront considérer que celles-ci s’appliqueront quelques jours ou semaines 

plus tard dans les autres régions.

en collaboration avec

Printemps pluvieux

Les conditions météorologiques du printemps 2025, marquées par des précipitations 

abondantes, des épisodes ponctuels de chaleur et des périodes prolongées de fraîcheur, 

ralentissent actuellement plusieurs opérations d’entretien en aménagement paysager, 

en jardinerie et en pépinière. Ces conditions retardent notamment les travaux impliquant 

des déplacements de machinerie lourde ou de véhicules motorisés sur des sols saturés, 

augmentant ainsi les risques de compaction ou de dommages aux structures racinaires.

Il est important d’adapter les interventions pour éviter d’endommager les sites ciblés et de ne 

pas créer un environnement propice à la propagation de maladies fongiques ou bactériennes 

chez les végétaux, déjà fragilisés par l’humidité persistante. Dans certains cas, un report 

des activités ou une révision des priorités pourrait être nécessaire afin de protéger les 

aménagements et de maximiser la réussite des plantations.

Criocère du lis (Lilioceris lilii)

Les premiers criocères du lis adultes ont 

été observés dans la région de Montréal 

ainsi qu’au sud de la Montérégie. Pour 

l’instant, peu de dommages ont été 

constatés. L’adulte émerge du sol au 

printemps et perce le feuillage des lis et des 

fritillaires. Après l’accouplement, la femelle 

peut pondre jusqu’à 300 œufs. Ceux-ci, 

orangés et cylindriques, sont souvent 

bien visibles sous les feuilles. Après une 

période variant entre 7 et 14 jours, les œufs 

éclosent. Les larves, dissimulées sous 

une couche de mucus et d’excréments 

noirâtres, se nourrissent d’abord près des 

lieux de ponte, généralement sur la face 

inférieure des feuilles.

Vous avez observé des insectes, ravageurs ou maladies sur des végétaux récemment, 

nous voulons le savoir. 

REMPLISSEZ NOTRE QUESTIONNAIRE.

LE SERVICE DE VEILLE 

PHYTOSANITAIRE 5 mai 
2025

Avertissement no 2

À SURVEILLER 

CETTE SEMAINE

MÉTÉO
• Printemps pluvieux

RAVAGEURS

• Criocère du lis (Lilioceris lilii)

MALADIES

• Rouille des graminées

INTERVENTIONS 

SAISONNIÈRES

• Entretien printanier des pelouses :

• Ensemencement

• Gluten de maïs

• Défi Pissenlit ou mai sans tonte

• Inspection des nouveaux arrivages

NOUVEAUTÉ À VENIR

• Interdiction prochaine de 

certains pesticides : des 

pistes à considérer

POUR ALLER PLUS LOIN

• Connaissez-vous la 

prêle des champs ?

• Quand analyser son sol
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Criocère du lis

NOTE IMPORTANTE :

Les observations et recommandations rapportées dans chacun des bulletins pour la saison 

2025 seront basées sur la zone climatique de la grande région de Montréal. Les lecteurs 

et utilisateurs devront considérer que celles-ci s’appliqueront quelques jours ou semaines 

plus tard dans les autres régions.

Service de veille phytosanitaire (SVP)
En 2025, pour la première fois depuis la création du Service de veille 
phytosanitaire (SVP), Québec Vert a assuré non seulement la diffusion, 
mais également la coordination complète et la réalisation des contenus 
du service. Cette prise en charge visait à assurer la continuité de cet 
outil essentiel pour le secteur horticole québécois. En collaboration avec 
l’Association des services en horticulture ornementale du Québec (ASHOQ) 
et Les Fleurons du Québec, le SVP a permis la production et la diffusion de 
10 bulletins au cours de la saison 2025.

 Ces bulletins comprenaient notamment :

•	 8 suivis de la météo saisonnière;

•	 28 fiches sur des insectes ravageurs;

•	 11 fiches sur des maladies (virales, bactériennes et fongiques);

•	 17 interventions saisonnières, proposant des conseils techniques aux professionnels.

Le SVP a pour objectif principal d’identifier les insectes ravageurs et les maladies présents sur le territoire québécois. Il offre 
également des éléments de diagnostic, des solutions d’intervention et des options de traitement pour soutenir les profession-
nels du secteur horticole dans leurs pratiques.

Le bulletin s’adresse notamment aux jardineries, aux entreprises d’entretien d’espaces verts et aux municipalités, afin de les ai-
der à transmettre, au bon moment dans la saison, des recommandations claires et appropriées à leurs clientèles et aux citoyens. 
Il est diffusé en exclusivité aux membres de Québec Vert, aux membres des associations affiliées éligibles, ainsi qu’aux membres 
de l’ASHOQ et aux municipalités membres de Les Fleurons du Québec.

Partenaires : Association des services en horticulture ornementale du Québec (ASHOQ), Les Fleurons du Québec

Évaluation des pertes dans les arbres de Noël  
et production d’un guide de bonnes pratiques
Depuis environ quatre ans, et plus particulièrement depuis l’été 2023, un taux de mortalité anormalement 
élevé a été observé dans les plantations d’arbres de Noël à travers le Québec. Cette situation, rapportée par les 
pépiniéristes, producteurs et intervenants du secteur, est attribuable à la présence de Phytophthora abietivora.

Afin de soutenir le milieu face à cette problématique, Québec Vert a collaboré au projet de l’Association des producteurs d’arbres 
de Noël du Québec (APANQ) portant sur la lutte contre cette maladie. Conclu en 2025, le projet a permis de documenter les taux 
de mortalité et les impacts financiers associés, ainsi que de développer un guide de référence proposant des actions concrètes 
pour limiter le développement de la maladie chez les pépiniéristes et producteurs.

Ainsi, le projet aura permis de préciser les actions et les mesures de biosécurité à 
prendre pour limiter les pertes d’arbres de Noël. Cette réduction contribuera direc-
tement à la pérennité des entreprises et au maintien de volumes suffisants pour 
l’exportation, une composante stratégique du secteur.
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Qu’est-ce 
que ça signifie ? C’est à vous de prouver d’emblée que vos affirmations sont appuyées sur des preuves (études, documents, certifications, etc.). 

Avant de communiquer, demandez-vous :  si on me demandait de prouver cette affirmation demain, aurais-je les documents pour le faire ?

Pour en savoir plus sur l’écoblanchiment et la Loi sur la concurrence : https://bureau-concurrence.canada.ca/fr/comment-nous-favorisons-

concurrence/education-sensibilisation/declarations-environnementales-ecoblanchiment

Et vos obligations légales ? 
Depuis le 20 juin 2025, de nouvelles dispositions qui 
visent l’écoblanchiment ont été ajoutées à la Loi sur la 
concurrence. Désormais, les entreprises qui font des 
déclarations environnementales doivent prouver qu’elles 

ont été testées et qu’elles sont vérifiables.Deux changements particulièrement importants à noter : 
1. Vous devez avoir des preuves fiables, traçables 

et reconnues internationalement pour toute 
communication environnementale.2. Les parties privées pourront porter plainte 

directement au Tribunal de la concurrence envers une 
entreprise suspectée de faire de l’écoblanchiment 
sans avoir à prouver qu’elles ont subi un préjudice 
direct. 

Une « déclaration environnementale », c’est quoi ?
Selon le bureau de la concurrence, c’est « toute indication relative à l’environnement qui a été 

donnée dans le but de promouvoir un produit ou des intérêts commerciaux ».

Les plaintes les plus fréquentes reçues par le bureau de la concurrence :
SUJET EXEMPLES D’AFFIRMATIONS

La composition des emballages et des produits  « formule biodégradable » « sans produits chimiques »

Le processus de production des produits  « produit sans émission de carbone »
L’élimination des produits  « entièrement recyclable » « entièrement compostable » 

Déclarations comparatives  « 25 % moins d’eau que les autres entreprises »
Déclarations vagues  « produit écologique » « service vert »

Déclarations concernant le futur  « carboneutre d’ici 2030 »

COMME UN

PRO
COMMUNIQUER

Vous trouvez que l’image du secteur de la pelouse pourrait être 

meilleure ? Vous vous demandez comment démontrer votre 

savoir-faire, votre professionnalisme et votre expertise ? 

Guide de communication efficace pour les entreprises d’entretien de pelouse

Dans cette capsule : Décrire et promouvoir ses services

 
Capsule 2 : 

Bonnes pratiques sur 

les réseaux sociaux

 
Capsule 3 : 

Communiquer avec le 

client : avant, pendant 

et après le service

 
Capsule 4 : 

Gestion de la réputation 

et des avis clients

La solution passe par des communications plus claires, plus crédibles et plus cohérentes. Quand chaque 

entreprise communique mieux, c’est toute la réputation du secteur qui s’en trouve renforcée.

C’est dans cet esprit que Québec Vert et l’ASHOQ vous présentent un guide de communication en quatre 

volets, conçu pour vous aider à :

mieux présenter 

votre métier 
et votre 

expertise ;

valoriser  

vos  
pratiques 
durables ;

renforcer la confiance  

du public et de 

vos clients.

COMMUNIQUERCOMME UN

PRO

  Bien décrire ses services : truc facile à appliquer
Règle des 3 C : Clair, Cohérent, Concis.

  CAPSULE 1   

Communiquer sur la pelouse 
en 2025
Le secteur de l’entretien de pelouse évolue 
Un discours nuancé et réaliste vous donne plus de crédibilité aux yeux du public. Il ne s’agit 
plus de promettre une pelouse « parfaite », mais une pelouse en santé et adaptée.

Les clients sont plus sceptiques 
Ils recherchent des entreprises honnêtes et professionnelles et se méfient des fausses promesses. En 
effet, 49 %1 des consommateurs sont sceptiques quant à l’authenticité des revendications de durabilité.

Nouvelles obligations légales 
L’entrée en vigueur de la Loi C-59, qui modifie la Loi sur la concurrence, impose plus de transparence.

En outre, les dernières années nous ont appris qu’il y a deux pièges potentiels à considérer :

•  L’écoblanchiment : tenter de paraître plus écologique qu’on ne l’est.

•  La guerre à l’environnement : utiliser un langage de domination sur la nature. 

Clair 
Vos clients doivent 

comprendre 
vos services en 
un coup d’œil.

Cohérent 
Vos mots doivent 
refléter la réalité 

de vos pratiques et de 
vos résultats.

Concis 
Allez droit au but, 

vos clients veulent 
comprendre 

rapidement ce que 
vous offrez. 

 1 - Créer de la valeur à partir de produits durables, Deloitte, 2024
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À ÉVITER : 

Les affirmations floues 

Les expressions génériques peuvent nuire à 
votre crédibilité si elles ne sont pas fondées. 

Les consommateurs recherchent des 
informations spécifiques et détaillées. 

Les promesses impossibles

Une promesse disproportionnée nuit à la 
crédibilité de votre entreprise et pourrait 

contrevenir à la Loi sur la concurrence.

Une terminologie agressive 

Attention, ces expressions véhiculent une 
image de lutte contre la nature. Or, notre société 

est de plus en plus sensible à une approche 
respectueuse du vivant.

À PRIVILÉGIER : 

Mettre en valeur la compétence 
et le professionnalisme 

Utilisez un vocabulaire qui reflète 
votre savoir-faire.

Parler de vitalité, d’équilibre et de 
santé plutôt que de perfection 

Fiabilité et transparence

Attention, ces expressions doivent refléter 
la réalité de votre entreprise !

Bien choisir ses mots  
pour valoriser son expertise

« 100 % écologique »

« pelouse en santé » 

« engagement démontré » 

« expertise reconnue » 

« guerre »

« Zéro impact environnemental »

« entièrement durable »

« écosystème équilibré » 

« résultats vérifiables » 

« approche professionnelle » 

« exterminer »

« pelouse parfaite »

« neutre en carbone »

« pelouse résiliente »

« données mesurées » 

« service encadré par des spécialistes » 

« détruire » 
« ennemi »

« techniques éprouvées » 
« solutions adaptées  

à votre terrain/climat/type de sol »

« certifications reconnues »

COMME UN

PRO
COMMUNIQUER

Objectif : mieux faire connaître les 
bienfaits environnementaux, sociaux et 
techniques de la pelouse, en s’appuyant 
sur les données scientifiques les plus 
récentes et sur des messages clairs, 
cohérents et adaptés aux différents 
publics.

Nos projets 
en 2025  
pour le grand public

Campagne Pelouse durable
Développé par Québec Vert en 2008, le concept de la pelouse 
durable repose sur l’adoption de bonnes pratiques d’implan-
tation et d’entretien visant à réduire les interventions hu-
maines, à favoriser la biodiversité et à améliorer la résilience 
des surfaces gazonnées. Une pelouse durable est avant tout 
fonctionnelle : elle contribue à la qualité de l’environnement, 
à la santé des sols et à la sécurité des espaces, même si son 
apparence ne correspond pas toujours aux standards esthé-
tiques traditionnels.

Inscrite dans la campagne de valorisation de la pelouse amor-
cée en 2023, l’année 2025 a permis de poursuivre les efforts de 
diffusion et de sensibilisation auprès du grand public, des munici-
palités et des professionnels du milieu.

En 2025, les actions ont principalement porté sur la promotion des 
outils existants et sur le renforcement des communications, particu-
lièrement sur les plateformes numériques. Une campagne soutenue sur 
les réseaux sociaux a permis de maintenir une forte visibilité de la pelouse 
durable sur une période de cinq mois, d’avril à août. Douze publications 
thématiques ont été diffusées, abordant différentes pratiques clés liées à 
l’entretien durable des surfaces gazonnées.

Cette présence numérique a généré des résultats significatifs, avec 
4  millions de vues, 54 800 liens cliqués, et une publication thématique 
sur la tonte qui a atteint à elle seule 790 000 vues, témoignant de l’intérêt 
marqué du public pour des contenus pratiques et concrets.

En complément de la diffusion numérique, Québec Vert a également in-
vesti dans des espaces publicitaires ciblés dans le milieu municipal, 
contribuant à renforcer la notoriété de la campagne auprès des décideurs 
et des intervenants locaux. Ces actions ont soutenu la reconnaissance de la 
pelouse durable comme solution crédible et bénéfique dans la gestion des 
espaces verts municipaux.

Par ailleurs, le développement de capsules 
sur les pratiques de communication desti‑
nées aux professionnels de la pelouse a été 
amorcé. Quatre capsules ont été entamées 
afin d’outiller les entreprises dans leurs 
échanges avec leur clientèle. Leur diffusion 
est prévue au début de l’année 2026.

Partenaires : ASHOQ, APGQ
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Objectif : initier les élèves des écoles primaires au jardinage et aux 
nombreux bienfaits des plantes sur la santé et l’environnement, 
tout en sensibilisant les enfants et leur famille à la cause des en-
fants malades, par une contribution volontaire à Enfant Soleil.

Opération Tournesol®

En 2025, la 17e édition d’Opération Tournesol® a une fois de plus démontré 
la portée et la pertinence de cette initiative éducative et rassembleuse.

L’édition 2025 a été marquée par un fait particulièrement inspirant : des 
tournesols ont réussi à pousser au nord du 53e  parallèle, illustrant de 
manière éloquente les valeurs de résilience, de persévérance et de dé-
passement que véhicule le projet. Cette réussite symbolique témoigne 
de l’engagement des milieux scolaires et de l’enthousiasme des jeunes 
participants, partout sur le territoire. Afin d’enrichir l’expérience en classe, 
une deuxième fiche technique a également été développée et mise à la 
disposition du personnel enseignant, favorisant la créativité et l’expres-
sion artistique des élèves.

Grâce à la mobilisation des écoles, des enseignants et des familles, 
22 446,90 $ ont été amassés et remis à Enfant Soleil, au nom des en-
fants jardiniers du Québec. Cette contribution collective illustre la force 
du projet et son impact positif, tant sur le plan éducatif que social.

Partenaires : Centre de formation horticole de Laval, Les Sols Isabelle, 
W.H. Perron, Agence Pixi, Jardins de l’Écoumène, Centre d’éducation des 
adultes de Saint-Hyacinthe

EN 2025 :

226 
ÉCOLES 

PARTICIPANTES

871 
TROUSSES 

DISTRIBUÉES

PRÈS DE 
24 000 

JEUNES JARDINIERS
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Objectif : rapprocher les Québécois de l’horticulture ornemen-
tale et faire rayonner un secteur bien ancré dans leur quotidien.

Campagne Mettez du jardin dans votre vie®

Conçue pour donner envie aux consommateurs de jardiner et de découvrir les bienfaits des végétaux, 
Mettez du jardin dans votre vie® est une campagne de la Table filière de l’horticulture ornementale. En tant 
qu’organisation responsable de sa gestion, Québec Vert voit à la planification, l’organisation et la réalisation 
de la campagne.
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600 000 
LECTEURS 

VALIDÉ PAR VIVIDATA

200 000 
EXEMPLAIRES 

IMPRIMÉS

120 000 
COPIES 

CHEZ LES MARCHANDS 
PARTICIPANTS

50 000 
COPIES 
DANS LES 

CANADIAN TIRE 
DU QUÉBEC

30 000 
COPIES 

INSÉRÉES DANS LE 
QUOTIDIEN LE DEVOIR

Magazine Vert®

Afin de soutenir le lancement du magazine et d’en maximiser la portée, une offensive 
publicitaire télévisée sur les ondes de TVA a été déployée au printemps. Cette cam-
pagne visait à promouvoir le magazine Vert® et à inviter les Québécois à aller récupérer 
leur exemplaire chez les marchands participants.

En complément à la version imprimée, la version numérique du magazine Vert® a 
également connu un bel engouement, rejoignant près de 150 000 lecteurs. En com-
binant les éditions papier et numérique, ce sont ainsi près de 600 000 lecteurs 
qui ont été exposés au contenu du magazine Vert® 2025 selon l’enquête Vividata 

– printemps 2025, qui souligne la pertinence et la crédibilité du média auprès des 
amateurs de jardinage de la province.

Site Web  
dujardindansmavie.com

PLUS DE  
2 359 000  

PAGES VUES*

PRÈS DE  
1,8 MILLION  

DE SESSIONS*

*Données ajustées avec les nouveaux paramètres de Google Analytics.

Infolettres 
hebdomadaires

PRÈS DE 
90 000 

ABONNÉS

Création de cahiers numériques spéciaux
La publication du magazine Orange 2025 a marqué la fin de la série des ma-
gazines Orange, Jaune et Rouge tel qu’on les connaît. En effet, à la lumière des 
données issues de l’enquête Vividata, une réflexion stratégique a été amorcée afin 
de faire évoluer la campagne. Celle-ci a mené à la création de cahiers numériques 
spéciaux Vert®, conçus pour accompagner les consommateurs à des moments 
clés de l’année; un virage porteur qui vise à renforcer la marque et à insuffler un 
nouvel élan à la campagne. La diffusion des trois cahiers numériques spéciaux 
sera effectuée au courant de l’année 2026.
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Nos projets en 2025  
pour les municipalités

Les Fleurons du Québec
Québec Vert assure la gestion de la Corporation des Fleurons du Québec, mettant à sa disposition son expertise 
en gestion, classification, mobilisation, réalisation de projets, organisation d’activités, et communication, ainsi 
que ses connaissances techniques et environnementales, notamment en bonnes pratiques horticoles, verdisse-
ment, infrastructures végétalisées, biodiversité et agriculture urbaine.

Sur le terrain, l’année 2025 a été marquée par la 20e édition du programme de classification. L’équipe des Fleurons a repris la 
route afin d’aller à la rencontre de 101 municipalités offrant ainsi un portrait actuel et concret de l’évolution du verdissement à 
l’échelle du Québec. Ces visites ont favorisé des échanges riches avec les équipes municipales, les employés et les bénévoles, 
et ont mis en lumière une volonté croissante d’agir de manière structurée pour améliorer durablement les milieux de vie.

CLASSIFICATION 2025 :  

101 MUNICIPALITÉS 
DES 306 PARTICIPANTES
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Prix Reconnaissance
En 2025, Québec Vert a agi à titre de présentateur du prix Progression, récompensant les municipalités ayant connu 
la plus grande amélioration à la grille de pointage entre deux classifications, tant pour les municipalités de moins de 
5 000 habitants que pour celles de 5 000 habitants et plus.

28



Concours Du jardin dans ma ville
Le concours Du jardin dans ma ville offre aux municipalités 
Fleurons du Québec la chance de remporter la visite d’une 
équipe de professionnels qui réalisera un projet de revitalisation, 
d’aménagement paysager ou d’agriculture urbaine, dans un endroit 
public ou communautaire, d’une valeur de 15 000 $.

Les lauréates verront leurs projets se concrétiser au printemps 
2026.

Nouvelle identité visuelle
À l’occasion du 20e anniversaire des Fleurons du Québec, la Corporation a 
amorcé une réflexion structurante menant à l’adoption d’une nouvelle planifi-
cation stratégique. Cette démarche visait à mieux aligner la vision, les priorités 
et les actions de l’organisation afin de répondre de façon cohérente aux enjeux 
actuels et à venir des municipalités québécoises, notamment en matière de 
verdissement, de qualité des milieux de vie et de résilience.

Parmi les actions phares découlant de cette planification figure le dévoilement 
d’une nouvelle identité visuelle à la fois actuelle et représentative de la mission 
élargie des Fleurons. Plus moderne et mieux arrimée aux valeurs de l’organisa-
tion, cette nouvelle identité traduit l’évolution du programme, désormais posi-
tionné non seulement comme un outil de reconnaissance mais aussi comme 
un indice de verdissement et un levier de transformation territoriale.

Cette nouvelle identité a été présentée officiellement aux municipalités lors 
du 20e Dévoilement officiel des Fleurons du Québec, tenu en décembre 2025. 
Son déploiement s’effectuera graduellement, en commençant par les outils 
numériques et les plateformes de communication.

Changement d’identité visuelle1. Pourquoi procédons-nous à un changement d’identité visuelle ?

Nous souhaitons moderniser notre identité visuelle afin qu’elle reflète mieux notre mission, nos valeurs 

et l’évolution de nos services. Cette nouvelle image permettra également d’augmenter la cohérence et la 

visibilité de notre organisation.
2. Quand la nouvelle identité visuelle sera-t-elle déployée ?

Le déploiement se fera progressivement au cours des prochains mois. Certains éléments numériques 

seront mis à jour rapidement, tandis que les éléments physiques sur le terrain seront remplacés de façon 

échelonnée.

3. Quels changements puis-je observer dans les communications 

numériques ?Vous remarquerez une mise à jour du logo, des couleurs, de la typographie et du style visuel dans :

• les courriels et signatures électroniques;

• le site Internet;• les infolettres et documents téléchargeables;

• les publications sur les réseaux sociaux;

• les formulaires, guides et documents PDF.4. Est-ce que les adresses courriel ou les accès aux plateformes 

changeront ?Non, votre façon d’accéder à nos outils ne changera pas. Les adresses courriel et les accès demeurent les 

mêmes, mais les signatures et éléments visuels seront mis à jour.

Foire aux questions

GUIDE OFFICIEL  
DE LA 

CLASSIFICATION 
HORTICOLE

EN 2025 :  
41 PROJETS MUNICIPAUX  

DÉPOSÉS

LAURÉATES : 
MUNICIPALITÉ DE SAINT-NARCISSE  

ET VILLE DE SAINT-PHILIPPE
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Nos publications

Magazine Québec Vert®

Le magazine Québec Vert® est le magazine des professionnels de la communauté du végétal et du paysage.

Le magazine Québec Vert® a poursuivi cette année sa mission de partage d’informations essentielles pour le secteur, de dif-
fusion de connaissances, d’accompagnement des professionnels dans leur développement en proposant des outils concrets, 
des sujets de réflexion, des données d’études pertinentes. Mais une grande étape attendait cette marque phare cette année. 
En effet, souhaitant se rapprocher davantage des entreprises du secteur en offrant une publication encore plus arrimée aux 
besoins, l’équipe a préparé une nouvelle phase.

C’est ainsi que le magazine s’est présenté sous un nouveau jour pour la première parution de 
2026. Toujours conçu avec la même rigueur et la même passion, et porté par le désir de faire 
avancer les connaissances sur nos pratiques, les contenus ont été diversifiés pour enrichir 
l’expérience; le graphisme a été repensé afin d’apporter un nouveau souffle et de faciliter la 
lecture; les sujets se moulent aux défis du terrain et présentent de nouvelles voix.

776 
PAGES  

PUBLIÉES 
EN 2025

90 
ARTICLES 
PORTANT SUR 

DES SUJETS D’INTÉRÊT 
POUR LE SECTEUR

7 
PUBLICATIONS 

PAR ANNÉE

PLUS DE 
10 000 
ENTREPRISES ET 

MUNICIPALITÉS SONT 
REJOINTES À CHAQUE 

PARUTION

28 
PAGES 

POUR LE QUÉBEC VERT EXPRESS 
QUI RASSEMBLE LES NOUVELLES 

IMPORTANTES DU SECTEUR

DE 9 000 
À 12 000 

IMPRESSIONS PAR ÉDITION, VERSIONS 
PAPIER ET NUMÉRIQUE

20 
INFOLETTRES

LIÉES AUX DIFFÉRENTES PARUTIONS 
DE QUÉBEC VERT® ENVOYÉES 

TOUT AU LONG DE 2025

Statistiques sur les publications Québec Vert®

Cette évolution témoigne de notre engagement à continuer 
d’accompagner de près notre communauté dans un contexte en 
pleine transformation, en proposant des cas vécus, des portraits, des 
entrevues, des analyses et des sources d’inspiration à la hauteur des 
défis actuels.

Dans la conversation qui suit, Éloïse Paquin (Botanix Comptoir Richelieu) et Philippe Tremblay (Groupe Vertdure) partagent leur 

expérience, leurs apprentissages et leur regard sur la réalité des entreprises familiales horticoles. Une conversation honnête, 

ouverte et ancrée dans leur réalité.

Troisième génération d’une entreprise fondée par son grand‑

père, Éloïse a littéralement grandi dans les allées du centre 

jardin. Elle a touché à la plupart des postes de l’entreprise avant 

d’en reprendre officiellement les rênes avec sa sœur Sophie, 

en 2008, dans le cadre d’un rachat familial.

Chez Botanix Comptoir Richelieu, chaque membre de la famille 

a un rôle à jouer; Éloïse pilote le centre jardin, sa sœur est 

responsable de la boutique de décoration, son conjoint travaille 

sur la ferme biologique… et déjà, la quatrième génération se 

joint à l’aventure ! 

Rien ne prédestinait Philippe à reprendre l’entreprise de son 

père. Il a d’abord lancé ses propres projets, dans des secteurs 

complètement différents. Ce n’est qu’une dizaine d’années 

plus tard qu’il acquiert sa première franchise Vertdure, puis fait 

progressivement son entrée dans le réseau jusqu’à en devenir 

franchiseur. En 2019, il rachète officiellement l’entreprise familiale 

et en prend les rênes. Aujourd’hui, il pilote le développement, 

l’innovation et la croissance du réseau.

ÉLOÏSE PAQUIN,  

BOTANIX 

COMPTOIR 

RICHELIEU

PHILIPPE 

TREMBLAY,  

GROUPE 

VERTDURE
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FACE-À-FACE 

LES FAMILLES EN AFFAIRES

par Obrigado Création

Les familles en affaires occupent une place importante dans le paysage 

horticole au Québec. Entre traditions, gouvernance et passages de 

flambeau parfois plus complexes qu’on ne l’imagine, la relève familiale 

soulève son lot de questions et de réflexions. Comment concilier passé et 

futur ? Comment assurer la pérennité d’une entreprise bâtie sur plusieurs 

générations ? Et surtout, comment trouver sa propre voix au sein d’une 

histoire déjà bien entamée ?
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FACE-À-FACE Créez les conditions gagnantes pour lancer un défi intrapreneurial à vos employés
Encourager l’intrapreneuriat n’a rien d’improvisé. Voici comment créer les conditions propices et transformer 
ces principes en un véritable défi motivant pour vos employés.

Rien de pire pour un employé que 
de ne pas savoir jusqu’où il peut 
aller. Définissez clairement :
• ce qui relève de l’employé;
• ce qui requiert votre aval;
• le budget ou le seuil de 

décision disponibles.

Exemple : permettre à un gestion-
naire de décider des ajustements de 
main‑d’œuvre quotidienne jusqu’à 
un certain montant, sans devoir 
toujours en référer au patron.

CLARIFIEZ LE 
« CARRÉ DE SABLE »1

Avant de démarrer, posez‑vous 
ces trois questions simples qui per-
mettent de mieux établir l’objectif 
et d’éviter les déceptions.

Quel est l’objectif que l’on souhaite 
vraiment atteindre avec ce projet ?
• Exprimer clairement ce que vous 

souhaitez atteindre et demandez 
à l’employé comment il comprend 
l’objectif proposé. Assurez‑vous 
que tous partagent la même com-
préhension avant de commencer.

Comment saura‑t‑on que l’objectif 
est atteint ?
• Ayez un indicateur clair sur lequel 

s’entendre. Par exemple : satisfaction 
client, réduction du temps d’ar-
rosage, optimisation du transport 
ou échéance rencontrée.

En quoi l’atteinte de cet objec‑
tif est‑elle importante pour le 
département, pour l’équipe et 
pour l’entreprise ? 
• Ainsi, l’atteinte de l’objectif per-

mettra un ancrage plus fort afin 
que ce défi soit réellement mobi-
lisateur. Nommez également le 
bénéfice attendu de la réalisation 
de cet objectif : qu’apportera‑t‑il 
pour l’avenir ?

CLARIFIEZ 
VOTRE OBJECTIF2

Le suivi n’a pas besoin d’être 
lourd. Un rituel de 15 minutes 
par semaine suffit pour lever les 
obstacles et maintenir la respon-
sabilisation. Par exemple : chaque 
vendredi, un retour où l’employé 
présente les avancées, les défis 
et les solutions à tester.

PRÉVOYEZ UN SUIVI 
LÉGER ET RÉGULIER4

Déléguer ne veut pas dire aban-
donner. Fournissez un minimum 
de ressources (budget, temps, 
mentorat) pour réduire la crainte 
de l’échec. Par exemple : prévoir 
une enveloppe budgétaire qu’un 
employé peut utiliser pour tes-
ter une nouvelle idée de mise 
en marché.

 OFFREZ UN FILET 
DE SÉCURITÉ5

Une fois que ces trois éléments 
sont établis, demandez à votre 
employé de partager à chaud ce 
dont il croit avoir besoin pour réa-
liser cet objectif (temps, argent, 
matériel, ressources internes ou 
externes, etc.). Négociez ensuite 
ensemble les livrables attendus 
en fonction des ressources dispo-
nibles, puis invitez‑le à se pronon-
cer sur la prochaine étape qu’il juge 
la plus pertinente.

METTEZ VOTRE 
ÉQUIPE EN ACTION3
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ENTREPRENEURIAT

NORMAND 
TELLIER 

L’HOMME QUI ENTEND LES PLANTES

Il dit souvent que les plantes lui parlent. Pas au sens figuré, mais au sens 
instinctif, viscéral, presque intime. Pour Normand Tellier, chaque feuillage 
murmure quelque chose, chaque tige raconte une histoire. Et depuis 
plus de cinquante ans, il a appris à écouter ce langage silencieux, 
devenant l’un des bâtisseurs les plus influents et les plus singuliers 
de l’horticulture québécoise.
Pour comprendre son parcours, i l faut revenir là où tout a commencé : un immense jardin de 500 pieds par 300 pieds, à Sainte‑Mélanie. Une vaste étendue de cultures potagères, entrete-nue par sa mère, dans laquelle le jeune Normand évolue comme d’autres enfants jouent dans les bois. « Quand je vois une plante, elle me parle », dira‑t‑il plus tard. C’est dans cette terre d’enfance que s’est formé son regard. Intuitif. Curieux. Ainsi que son fougueux et inconditionnel amour pour les plantes. 

Les débuts d’un passionné Au début des années 1960, Normand entre à l’Institut de technologie agroa-limentaire du Québec (ITAQ auparavant ITA) parmi la toute première cohorte à s’installer sur les bancs de l’institution. 300 candidats passent les tests, mais 51 seulement sont retenus. Le premier trimestre est rude, rempli de défis, mais l’étudiant persévère. Il choisit l’option maraîchère et fruitière : ils ne seront que sept à faire partie de ce profil. 

C’est aussi à cette époque que naît sa fascination pour la précision horticole. Roger Doucette, un producteur vision-naire, cherche alors un étudiant pour effectuer un travail exigeant, soit polli-niser 600 variétés de plants de tomates afin de créer des variétés exemptes de maladies. Pas d’horaires, pas de limites : il faut être là matin, soir et week‑end.Nor-mand, déjà entrepreneur dans l’âme, se lance dans cette intense mission.
Pendant des semaines, il effectue une pollinisation mécanique minutieuse, pinceau à la main. Il ne s’agit pas d’un simple emploi étudiant : c’est littérale-ment un rite initiatique à la profession. Au cœur de ces gestes répétitifs se forge une compréhension intime de la plante et une incarnation des qualités qui le suivront et marqueront toute sa carrière : patience et sens du détail.

Apprendre en avançant : Nutrite, Semico et les premiers défis
À la sortie de l’ITAQ, Normand explore l’in-dustrie sous différentes facettes en étant d’abord représentant d’engrais chez Nutrite, puis chez Semico. Il découvre des milieux exigeants, parfois instables. Chez Nutrite, on lui demande combien de temps il compte rester dans le domaine, car il est déjà le sixième représentant en deux ans. Ces expériences formatrices renforcent chez lui une certitude : il veut revenir à ses premiers amours, les plantes, et il veut être son propre patron.

par l’équipe de rédaction du magazine Québec Vert®
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no 361
fév - mar 25

santé et sécurité
La prévention en matière 

de transport

enjeux
Qu’en est-il de l’industrie 
du transport au Québec ?

phytoprotection
Espèces de thrips dans les 

cultures sous serre
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Le transport : contexte, défis 
et réglementations

no 362
avril - mai 25

bonnes pratiques
Stratégies, végétaux et technologies pour 

une gestion écoresponsable de l’eau

portrait
L’eau au Québec,  
un enjeu collectif

aménagement paysager
À la découverte de projets gagnants 

de l’APPQ
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La gestion durable de l’eau 
en horticulture

no 363
juin - juillet 25

gestion
Les enjeux de la culture 
en serre : état des lieux

portrait
Des défis énergétiques pour 

le Québec de demain

bonnes pratiques
Quand entretien et biodiversité 

vont de pair
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L’énergie sous tous ses angles

no 364
août - sept 25
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La ville intelligente

Développement 
durable

Les villes intelligentes en réponse 
aux défis des communautés

Verdissement
Des initiatives municipales 

porteuses et connectées

Entretien
Des solutions pour entretenir 

et déneiger les villes

no 365
oct - nov 25
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Tendances influentes

Développement 
de marché

Comportements d’achat et 
volontés des consommateurs

Végétaux
Annuelles et vivaces : 

les nouveautés phares

Développement 
durable

Cultiver la résilience face 
aux extrêmes

no 366
janvier 2026

Le magazine de la communauté  
du végétal et du paysage

GESTION
Les compétences de 
l’entrepreneur de demain

VOIX DU SECTEUR
Comment créer un lien avec des clients 
potentiels dans le contexte actuel ?

TECHNOLOGIE
Mieux converser avec l’IA 
pour de meilleurs résultats

ENTREPRENEURIAT :  
PRÉPARER LE FUTUR

Nos éditions en 2025

OCTOBRE-NOVEMBRE 2025

Tendances influentes
Dans le contexte socioéco-
nomique actuel, quelles sont 
les tendances qui se voient 
dans les comportements 
consommateurs et celles qui 
animent les entreprises du 
secteur ? Ce questionnement 
était le point de départ pour 
la réalisation de ce numéro.

JANVIER 2026

Entrepreneuriat : 
préparer le futur
Le thème central et porteur 
de l’entrepreneuriat était 
mis de l’avant dans ce 
numéro. Un entrepreneuriat 
ancré dans le réel, sensible à 
l’humain, au vivant, et tourné 
vers l’avenir.

FÉVRIER-MARS 2025

Le transport : 
contexte, défis et 
réglementations
Les plantes, les arbres, les 
ressources et les matériaux 
utilisés pour la réalisation de 
nos projets, ou pour la vente 
aux consommateurs, doivent 
être acheminés à bon port. 
Tour d’horizon des éléments 
clés et des solutions liés au 
transport en horticulture.

AVRIL-MAI 2025

La gestion durable de 
l’eau en horticulture
L’accès à une eau de qualité 
et en quantité suffisante a 
été identifié comme un enjeu 
critique et prioritaire par nos 
entreprises. Ce numéro pré-
sentait des leviers concrets 
pour effectuer une gestion 
durable de l’eau. 

JUIN-JUILLET 2025

L’énergie sous tous ses 
angles 
Ce numéro proposait un 
regard éclairé sur les enjeux 
énergétiques et les pistes de 
solution, de la planification à 
l’utilisation concrète, en met-
tant un accent particulier sur 
la culture en serre.

AOÛT-SEPTEMBRE 2025

La ville intelligente
La nouvelle vision de la 
ville intelligente qui met de 
l’avant le vivant, célébrant 
l’intelligence naturelle des 
végétaux et misant sur les 
besoins réels des citoyens 
était à l’honneur dans cette 
édition.

Guide de 
l’acheteur 
Québec 
Vert®

Présentant des produits et services horticoles distri-
bués dans toute la province, l’édition 2026 du Guide 
de l’acheteur Québec Vert® a été lancée lors de l’Expo 
Québec Vert le 19 novembre 2025. Conçu avec soin, 
ce guide incontournable vise à faciliter la recherche 
d’entreprises pour les utilisateurs et, par le fait même, 
offrir une plus grande visibilité aux entreprises du 
secteur qui y sont listées. Son contenu diversifié 
réparti sur 184 pages a présenté 139 nouveautés 
végétales et 118 nouveaux produits et services. Ce 
sont 947 entreprises qui ont été présentées au fil des 
pages (dont 14 nouvelles cette année).
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Notre engagement  
en recherche et innovation
La recherche et l’innovation occupent une place stratégique dans les activités de Québec Vert, alors que le secteur horticole 
est appelé à contribuer activement à l’adaptation aux changements climatiques et à l’amélioration des milieux de vie. En plus 
du Plan de développement de la recherche et de l’innovation en HOEN et des actions qui en découlent, Québec Vert s’implique 
à titre de partenaire dans plusieurs projets de recherche structurants visant à renforcer les connaissances scientifiques, à 
soutenir les pratiques professionnelles et à favoriser le transfert de savoirs.

	 En 2025, Québec Vert a contribué au projet Portrait des travaux de recherche sur les infrastructures vertes urbaines au 
Québec, piloté par Françoise Bichai (Polytechnique Montréal) et supporté par Ouranos. Cette initiative vise à dresser un état 
des lieux des projets de recherche réalisés et en cours, à identifier les expertises disponibles et à mieux cerner les besoins 
en recherche. Le projet contribue à une meilleure coordination des efforts scientifiques et au développement de solutions 
fondées sur la nature pour accroître la résilience des milieux urbains.

	 L’organisation a également collaboré avec la Chaire de recherche sur la forêt urbaine de l’UQAM, dirigée par Alain Paquette 
(UQAM) et dont les travaux portent sur la gestion et l’adaptation des forêts urbaines face aux changements climatiques. Les 
recherches menées visent notamment à documenter les services écosystémiques rendus par les arbres et à développer des 
outils d’aide à la décision destinés aux municipalités et aux professionnels du secteur horticole et paysager.

	 Québec Vert est également partenaire de la Chaire de leadership en enseignement sur les infrastructures végétalisées 
(CLEIV) Jean-Tremblay, dont le mandat a été renouvelé pour la période 2025-2030. Ce partenariat s’inscrit dans une 
volonté commune de soutenir le développement et le transfert de connaissances liées aux infrastructures végétalisées, 
en favorisant l’arrimage entre la recherche, la formation et les milieux de pratique. Depuis sa création la Chaire a formé des 
centaines d’étudiants en horticulture ornementale.

	 Enfin, 2025 marquait le renouvellement de la 4e grappe de recherche de l’Alliance canadienne de l’horticulture ornementale 
(ACHO-COHA), un programme pancanadien financé conjointement par le gouvernement fédéral et l’industrie, et qui soutient 
des projets de recherche appliquée répondant aux enjeux prioritaires de l’industrie horticole. Cette grappe contribue à 
stimuler l’innovation, à renforcer la compétitivité des entreprises et à favoriser l’adoption de pratiques durables. En plus de 
soutenir financièrement la grappe, Québec Vert contribue également au financement de deux projets de recherche issus de 
la grappe.

S
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te

nu par Québec Vert
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Relations gouvernementales

Le secteur horticole,  
partenaire des politiques publiques
Au cours de l’année 2025, Québec Vert a poursuivi ses efforts afin de positionner le secteur horticole comme un acteur incon-
tournable des politiques publiques québécoises. À travers sa participation aux grandes orientations gouvernementales, l’orga-
nisation a travaillé à faire reconnaître la valeur économique, environnementale et sociale de l’horticulture, tout en défendant les 
intérêts des entreprises du secteur dans un contexte de transformation des cadres publics.

Contribution du secteur horticole 
à la Politique bioalimentaire 
2025‑2035

La Politique bioalimentaire 2025-2035 a constitué 
un jalon important pour le secteur horticole. Québec 
Vert s’est mobilisée afin de s’assurer que les réalités 
et le potentiel de l’horticulture ornementale, environ-
nementale et nourricière sont pleinement intégrés à 
cette vision gouvernementale.

Le 22 août, le MAPAQ a dévoilé sa Politique bioalimentaire 
2025-2035 – Nourrir nos ambitions. Québec Vert a pris part 
activement à l’ensemble du processus de consultation du-
rant l’année afin de représenter les intérêts de son secteur.

La Politique repose sur trois grandes orientations : la 
compétitivité, la valorisation du territoire et la durabilité. 
L’horticulture ornementale, environnementale et nourricière 
est bien positionnée pour contribuer de façon significative 
à l’atteinte des objectifs de la Politique. Québec Vert entend 
assumer pleinement son rôle de catalyseur afin de faire re-
connaître la contribution essentielle de notre secteur et de 
convertir ces ambitions en retombées concrètes et durables 
pour l’ensemble des entreprises horticoles.

Par ailleurs, nous avons été informés le 10 septembre de la 
nomination d’un nouveau ministre, M. Donald Martel, désor-
mais responsable de la mise en œuvre de cette Politique.

Reconnaissance du rôle de 
l’horticulture en santé et mieux-être

L’adoption de la Stratégie nationale de prévention en 
santé 2025-2035 a ouvert un espace de reconnais-
sance inédit pour le secteur horticole. Québec Vert a 
saisi cette occasion pour mettre de l’avant les retom-
bées positives de l’horticulture sur la santé publique et 
renforcer ses liens avec les acteurs gouvernementaux 
du milieu de la santé.

Québec Vert a accueilli très favorablement l’annonce de la 
Stratégie nationale de prévention en santé, dévoilée en 
août 2025 par le gouvernement du Québec. Cette Stratégie 
marque une reconnaissance explicite du rôle structurant de 
l’horticulture dans l’amélioration de la santé et du bien-être 
de la population.

Elle met notamment de l’avant deux leviers majeurs : la 
reconnaissance du jardinage comme activité contribuant 
à un mode de vie physiquement actif, ainsi que l’accès aux 
espaces verts comme facteur déterminant dans le dévelop-
pement de milieux de vie sains, durables et équitables. La 
Stratégie prévoit par ailleurs d’outiller les professionnels de 
la santé afin qu’ils puissent intégrer, dans leurs pratiques, la 
promotion des bienfaits du contact avec la nature.

Dans ce cadre, Québec Vert a poursuivi ses démarches 
de représentation auprès du ministère de la Santé et des 
Services sociaux afin de mettre en valeur le potentiel de 
l’horticulture thérapeutique. Ces interventions ont mené 
à plusieurs échanges soutenus et constructifs au cours de 
l’année avec le sous-ministre adjoint à la prévention et à la 
santé publique, le Dr Horacio Arruda.
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Dossiers stratégiques portés par Québec Vert
Québec Vert a exercé un rôle de leadership dans plusieurs dossiers structurants pour l’avenir du secteur horticole. Ces initia-
tives, portées directement par l’organisation, visaient à renforcer la compétitivité du secteur, à structurer la concertation et à 
positionner l’horticulture comme un levier de développement durable.

Actualisation de la planification 
stratégique et du chantier 
compétitivité

Dans un contexte de transformation rapide du secteur, 
Québec Vert a entrepris une démarche visant à actua-
liser les priorités stratégiques de l’industrie horticole, 
en étroite collaboration avec le MAPAQ et les parte-
naires sectoriels.

Dans le cadre de son plan d’action annuel, Québec Vert a 
amorcé une réflexion visant la mise à jour de sa planifica-
tion stratégique, arrivée à échéance en 2023. Bien que les 
cinq orientations stratégiques en vigueur aient continué de 
répondre aux réalités du secteur, l’évolution rapide de l’in-
dustrie a rendu nécessaire leur actualisation afin de mieux 
refléter les nouveaux enjeux et priorités du milieu horticole.

Par ailleurs, le ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de 
l’Alimentation du Québec (MAPAQ) a formellement sollicité 
Québec Vert afin qu’il procède à la mise à jour de la plani-
fication stratégique du secteur horticole. Cette démarche 
visait à permettre au ministère de mieux cerner les priorités 
sectorielles et à favoriser un meilleur arrimage de ses in-
terventions et de ses mesures de soutien avec les besoins 
exprimés par l’industrie.

Le contexte s’est avéré particulièrement favorable, 
puisque plusieurs organisations clés du secteur, dont 
HortiCompétences, la Table filière et les Fleurons, menaient 
simultanément des exercices de planification stratégique. 
Cette convergence a permis d’envisager une démarche sec-
torielle concertée, propice à la cohérence des actions et à 
l’établissement d’une vision commune du développement du 
secteur.

Dans cette optique, Québec Vert a également entrepris d’ar-
rimer la mise à jour de la planification stratégique à celle des 
priorités du Chantier sur la compétitivité MAPAQ–Québec 
Vert. Lancé en 2021, ce chantier avait permis d’identifier de 
manière structurée les principaux obstacles au développe-
ment du secteur et de proposer des solutions porteuses. Une 
proportion significative des initiatives issues de cet exercice 
avait déjà donné lieu à des actions concrètes, confirmant la 
pertinence et l’efficacité de la démarche.

La mise à jour des priorités du Chantier, combinée à la 
consultation de l’industrie réalisée dans le cadre de la pla-
nification stratégique sectorielle, a permis de jeter les bases 
d’un plan d’action structurant visant à renforcer la compéti-
tivité et la croissance du secteur horticole. La présentation 
de ces travaux aux partenaires sera réalisée à l’issue des 
discussions requises au sein des instances de gouvernance 
de Québec Vert et de ses comités sous-sectoriels, au cours 
de la prochaine année.
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Création de la CCDHO : une avancée majeure pour la concertation 
sectorielle

La création de la Chambre de coordination et de développement de l’horticulture ornementale (CCDHO) représente 
l’aboutissement de plusieurs années de concertation au sein de la filière. Québec Vert a contribué activement à 
cette démarche structurante, en appui aux associations porteuses et dans une perspective de gouvernance secto-
rielle renforcée.

L’année a été marquée par des avancées déterminantes 
dans le dossier de la Chambre de coordination et de dé-
veloppement de l’horticulture ornementale (CCDHO).

Première étape 
Reconnaissance officielle par la RMAAQ

Le 22 août, la Régie des marchés agricoles et alimentaires 
du Québec (RMAAQ) a accordé une accréditation officielle 
à l’Association québécoise des producteurs en pépinière 
(AQPP) et à l’Association des services en horticulture orne-
mentale du Québec (ASHOQ). Cette décision a constitué 
une étape structurante, confirmant leur rôle représentatif 
et ouvrant la voie à la création d’une chambre sectorielle. 
Québec Vert a soutenu cette démarche, aux côtés d’autres 
partenaires clés, en contribuant à la mobilisation et à la 
cohérence des positions sectorielles.

Deuxième étape 
Concertation et consultations sectorielles

Au cours de l’automne, les travaux se sont poursuivis afin 
de préparer la mise en place de la CCDHO. Québec Vert 
a pris part aux échanges visant à définir la mission, les 
orientations et la gouvernance de la future Chambre, 
tout en favorisant l’implication des différents acteurs de 
la filière. Dans ce cadre, des consultations ont été me-

nées auprès des entreprises du secteur, notamment lors 
de l’Expo Québec Vert, et dans le contexte de la séance 
publique tenue par la RMAAQ le 1er décembre 2025 où le 
projet a été officiellement présenté aux régisseurs.

Troisième étape 
Autorisation officielle de la CCDHO

Le 8 janvier 2026, la RMAAQ a autorisé la création de 
la Chambre de coordination et de développement de 
l’horticulture ornementale, marquant l’aboutissement 
de plus de quinze années de concertation au sein de la 
filière. Québec Vert a contribué activement à ce succès 
collectif, tant par son appui au dépôt du dossier que par 
sa participation aux travaux préparatoires. La CCDHO 
constitue désormais un levier stratégique pour structurer 
le développement, la promotion et la compétitivité de 
l’horticulture ornementale québécoise. Elle sera appelée 
à travailler en étroite collaboration avec la Chambre de 
coordination et de développement des producteurs en 
serre du Québec, également accréditée en janvier 2026.

Québec Vert poursuivra son engagement au sein de la 
CCDHO afin de soutenir son déploiement, de contribuer 
à une gouvernance représentative de la filière et de favo-
riser des retombées durables pour l’ensemble du secteur.

Dossiers d’actualité 
et interventions 
stratégiques
Dans un environnement réglementaire en constante évo-
lution, Québec Vert a été appelée à intervenir sur plusieurs 
dossiers d’actualité ayant des impacts directs sur les entre-
prises horticoles. Ces interventions visaient à atténuer les 
effets des changements réglementaires et à faire valoir les 
réalités du secteur auprès des autorités concernées.

Tarifs américains et contre‑tarifs, 
consultations sur l’ACEUM

La guerre tarifaire en cours avec les États-Unis constitue un 
enjeu majeur ayant des répercussions sur de nombreuses 
entreprises du secteur, notamment les producteurs d’arbres 
de Noël, d’autres producteurs exportateurs ainsi que certains 
fournisseurs, dont une part importante de la production est 
destinée au marché américain.
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Cette situation a également engendré des impacts signi-
ficatifs sur le coût des intrants et des végétaux importés, 
en raison de l’imposition de contre-tarifs canadiens et de 
l’instabilité économique découlant des différentes mesures 
mises en place.

Dès l’annonce de l’éventualité de nouveaux tarifs, Québec Vert 
s’est mobilisée activement auprès des autorités et des parte-
naires sectoriels, dont l’Alliance canadienne de l’horticulture 
ornementale (COHA), la Table ronde agricole d’Agriculture 
et Agroalimentaire Canada (AAC) et HortiCompétences, 
afin d’assurer un suivi constant des mesures tarifaires et de 
défendre les intérêts du secteur. Dans le but de documenter 
adéquatement la situation, Québec Vert a mené, au cours des 
premiers mois de 2025, plusieurs actions telles que des son-
dages, des analyses, la production de documents explicatifs 
ainsi que des avis et recommandations, visant à évaluer les 
impacts sur les transactions commerciales, la rentabilité des 
entreprises et le marché de l’emploi. Des recommandations 
en lien avec la renégociation de l’ACEUM ont également été 
émises.

Règlementations sur les plantes 
envahissantes du MELCCFP

En 2025, Québec Vert a été informée de l’intention du gou-
vernement du Québec d’instaurer une nouvelle réglementa-
tion encadrant certaines plantes exotiques envahissantes 
(PEE), dans la lignée des mesures déjà adoptées ailleurs au 
Canada et aux États-Unis. Une première rencontre avec des 
représentants du ministère de l’Environnement, de la Lutte 
contre les changements climatiques, de la Faune et des 
Parcs (MELCCFP) a permis de mieux cerner les objectifs de 
cette démarche, les 32 espèces visées au départ ainsi que 
les impacts anticipés pour les entreprises horticoles.

À la suite de ces échanges, Québec Vert s’est engagée, en 
collaboration avec le ministère, à documenter les effets 
potentiels de cette réglementation sur le secteur. Des 
consultations ont ainsi été menées auprès d’entreprises et 
d’experts afin d’évaluer les impacts et de transmettre des 
recommandations aux autorités. À la lumière de cette dé-
marche, le ministère a accepté d’ajuster sa liste initiale en 
retirant deux espèces et d’apporter certaines modifications 
au cadre réglementaire.

Les engagements du gouvernement du Québec en matière 
d’espèces exotiques envahissantes ont été présentés lors 
de la Conférence des gouverneurs et premiers ministres 
des Grands Lacs et du Saint-Laurent, en octobre 2025. 
Le  projet de règlement a par la suite été publié dans la 
Gazette officielle, avec une mise en œuvre graduelle prévue 
entre 2026  et 2027 pour les espèces les plus utilisées par 
l’industrie.

Travailleurs étrangers temporaires 
– resserrement des seuils de TET au 
Québec

L’année a été marquée par d’importantes évolutions régle-
mentaires touchant le Programme des travailleurs étrangers 
temporaires (TET), dans un contexte de pénurie de main-
d’œuvre persistante pour le secteur horticole. Bien que de 
compétence fédérale, le programme des TET a également 
été influencé par la volonté du gouvernement du Québec de 
réduire les seuils d’immigration, ce qui a complexifié davan-
tage l’environnement réglementaire pour les entreprises du 
secteur.

Ces changements ont eu des impacts différenciés selon les 
sous-secteurs. Si le monde agricole a été moins touché par 
ces resserrements, tant au niveau fédéral que provincial, les 
entreprises œuvrant en aménagement et en entretien pay-
sagers ont été confrontées à un durcissement important des 
règles, accentuant les enjeux de recrutement et de rétention 
de la main-d’œuvre. Cette situation a soulevé des défis ma-
jeurs pour plusieurs entreprises horticoles, nécessitant une 
vigie constante et une capacité d’adaptation accrue.

Afin d’assurer un suivi structuré de ces modifications et de 
soutenir adéquatement le secteur, Québec Vert a mis en 
place, en collaboration avec HortiCompétences, un comité 
de travail dédié aux enjeux liés à l’immigration et aux TET. 
Appuyé par une consultante spécialisée en immigration, ce 
comité a permis d’assurer une veille réglementaire, d’analy-
ser les impacts pour les entreprises et de soutenir les dé-
marches de concertation sectorielle.

Dans ce cadre, des consultations sectorielles ont été lancées 
en lien avec la planification de l’immigration 2026-2029. 
Celles-ci ont notamment pris la forme d’un webinaire d’in-
formation et d’un sondage auprès des entreprises, visant à 
documenter les besoins de main-d’œuvre, les contraintes 
opérationnelles et les priorités du secteur horticole.

Par ailleurs, au niveau fédéral, les interventions de Québec 
Vert en matière de main-d’œuvre sont réalisées en partena-
riat avec l’Alliance canadienne de l’horticulture ornementale 
(ACHO) et ses membres et les tables rondes canadiennes 
agricoles d’Agriculture et Agroalimentaire Canada. Certains 
des dossiers sont travaillés avec la Fédération canadienne de 
l’agriculture et le Conseil canadien des ressources humaines 
en agriculture (CAHRC), via l’ACHO. Notre organisation a aus-
si rencontré la Commissaire des employeurs du Canada afin 
de lui faire part de ses préoccupations, de ses demandes et 
de ses recommandations.

À la lumière des travaux de l’année 2025, Québec Vert a pro-
cédé à une analyse approfondie des enjeux liés aux travail-
leurs étrangers temporaires et a arrêté une nouvelle stratégie 
d’intervention à portée politique. Celle-ci servira de cadre 
aux actions de représentation prévues en 2026 et permettra 
de mettre de l’avant de nouvelles cibles et positions auprès 
des gouvernements afin de défendre les intérêts du secteur 
horticole québécois.
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Francisation et Office québécois de 
la langue française (OQLF)

En 2025, plusieurs entreprises du secteur horticole ont fait 
l’objet de visites de l’Office québécois de la langue française 
(OQLF) dans le cadre du processus d’obtention du certificat 
de francisation, tel que requis par la Charte de la langue 
française. À la suite des modifications législatives entrées en 
vigueur le 1er juin 2025, cette obligation s’applique désormais 
aux entreprises comptant 25 employés et plus, élargissant 
ainsi de façon significative le nombre d’entreprises assujet-
ties à la démarche de francisation.

Dans ce contexte, Québec Vert a été interpellée par des 
situations où l’utilisation du nom latin de certaines plantes 
a été considérée par l’OQLF comme une langue en concur-
rence avec le français. Ces interprétations ont soulevé des 
préoccupations importantes pour les entreprises du secteur, 
compte tenu des usages reconnus et encadrés du latin en 
horticulture.

Face à cette situation, Québec Vert a constitué un dossier dé-
taillé visant à documenter le rôle fondamental du latin dans 
le monde. Ces renseignements ont été transmis à l’OQLF afin 
de clarifier ces enjeux et de favoriser une révision de certains 
dossiers d’entreprises pour lesquelles l’application des exi-
gences de francisation apparaissait disproportionnée.

Comité « Durabilité et adaptation 
aux changements climatiques » 
Agriculture et Agroalimentaire 
Canada

Québec Vert siège au comité Durabilité et adaptation aux 
changements climatiques de la Table horticole mise en 
place par Agriculture et Agroalimentaire Canada. Ce comité 
vise à soutenir les travaux fédéraux portant sur la durabilité 
environnementale du secteur horticole et l’adaptation des 
systèmes de production aux changements climatiques, 
notamment par l’identification d’enjeux prioritaires, de 
pistes d’action et de besoins en recherche et en innovation. 
Québec Vert a participé de façon assidue à l’ensemble des 
rencontres du comité, contribuant activement aux échanges 
et aux réflexions visant à renforcer la résilience du secteur 
horticole canadien.

Cette participation est importante afin de faire reconnaître, à 
l’échelle fédérale, les réalités, les contraintes et les pratiques 
propres au secteur de l’horticulture québécoise dans les 
travaux liés à la durabilité et à l’adaptation aux changements 
climatiques.

Implication sur l’Alliance 
canadienne de l’horticulture 
ornementale (ACHO)

L’Alliance canadienne de l’horticulture ornementale (ACHO) 
est l’alliance formée avec nos deux partenaires canadiens : 
l’Association canadienne des pépiniéristes et des paysagistes 
(CNLA) et les Producteurs en serres du Canada (FCG). Son 
rôle est de mener les représentations gouvernementales 
fédérales pour les trois  organisations. À ce titre, elle siège 
sur différents comités et organisations, dont la Fédération 
canadienne de l’agriculture (FCA). 

Cette implication est essentielle pour soutenir la compé-
titivité du secteur, notamment par l’appui à la recherche 
et à l’innovation, défendre ses intérêts dans les dossiers 
commerciaux et de main-d’œuvre, et améliorer la reconnais-
sance de l’horticulture ornementale auprès de la population.

Voici quelques-uns des dossiers prioritaires de 2025. 

•	 Positionnement du secteur :

	– Environnement et solutions fondées sur la nature

	– Participation à la COP 30

•	 Enjeux commerciaux :

	– Tarifs américains

	– Diversification des marchés d’exportation

	– Taxe carbone

•	 Recherche et innovation :

	– Mise en œuvre de la 4e grappe de recherche

	– Proposition d’un projet national sur les meilleures 
pratiques de gestion de l’eau

•	 Main-d’œuvre et compétitivité :

	– Dossier des TET

CropLife Canada

Québec Vert assure un suivi des travaux de CropLife Canada, 
notamment ceux liés au programme Protected Agricultural 
Stewardship (PAS) et aux discussions portant sur les pra-
tiques de gestion et de conformité en agriculture protégée. 
Cette veille permet à Québec Vert de demeurer informée 
de l’évolution des orientations, des exigences et des enjeux 
soulevés par ce programme, ainsi que des préoccupations 
exprimées par les différents acteurs du secteur.

Ce suivi permet de veiller à ce que les propositions discutées 
soient compatibles avec les réalités des entreprises horti-
coles québécoises et applicables de façon acceptable et 
réaliste sur le terrain.
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Suivi des réglementations 
municipales

Au cours de l’année, Québec Vert a été informée par 
des entreprises du secteur horticole de diverses pro-
blématiques liées à l’application de réglementations 
municipales ayant des impacts sur leurs activités. Ces 
signalements concernaient notamment des enjeux tou-
chant l’utilisation des végétaux, les pratiques d’entretien, 
l’application de pesticides, l’utilisation de l’eau, l’accès 
aux chantiers et les exigences opérationnelles imposées 
aux entreprises, affectant directement la planification 
des travaux, les coûts d’exploitation, la capacité d’inter-
vention sur le terrain et la survie des végétaux.

Afin de structurer et de renforcer cette démarche, Québec 
Vert mettra en place en 2026 un service de vigie régle-
mentaire permanent. Ce service permettra de répertorier 
de façon systématique les réglementations municipales, 
d’en documenter les impacts sur les entreprises du 
secteur et de soutenir l’élaboration de stratégies adap-
tées visant à en limiter les effets sur les opérations des 
entreprises horticoles, en favorisant une collaboration 
constructive avec les municipalités et une prise en 
compte des enjeux auxquels elles font face auprès de 
leurs citoyens.

Contribution de 
Québec Vert aux 
travaux sectoriels et 
gouvernementaux
En tant que représentant officiel du secteur horticole, 
Québec Vert a également contribué à de nombreux tra-
vaux, consultations et instances de concertation, tant 
au niveau provincial que fédéral. Ces collaborations ont 
permis d’assurer une présence active du secteur dans les 
discussions structurantes et de maintenir une veille sur 
les enjeux réglementaires et stratégiques.

•	 Mise en application des nouvelles dispositions du 
Code de gestion des pesticides

•	 Stratégie québécoise d’économie d’eau potable 
2019-2025

•	 Intégration du secteur ornemental dans le plan 
fédéral (ACHO)

•	 Table horticole d’Agriculture et Agroalimentaire 
Canada

•	 Veille des consultations et avis publiés par l’ACIA

•	 Projet de renouvellement de la Chaire de leadership 
en enseignement sur les infrastructures végétalisées 
Jean Tremblay

•	 Grappe de recherche et d’innovation en horticulture 
ornementale confirmée en juin (ACHO)

•	 Projet de loi 112 du Québec sur le commerce 
interprovincial

•	 Projet de loi C-5 du Canada sur le libre-échange et la 
mobilité de la main-d’œuvre

•	 Consultations sur le nouveau régime de cotisation de 
l’UPA 

•	 Entrée en vigueur du barème de Participation 
financière des producteurs (PFP) dans le cadre du 
système REP de recyclage des plastiques

•	 Atelier de consultation sur les ébauches de Normes 
internationales pour les mesures phytosanitaires

•	 Sous-groupes de suivi et des communications sur le 
fulgore tacheté

•	 Programme canadien de certification des pépinières 
(PCCP) de l’ACIA

•	 Règlement sur la protection des obtentions végétales

•	 Programme de paiements anticipés (PPA)

•	 Élargissement de la zone réglementée pour l’agrile 
du frêne en Ontario et au Québec

•	 Autres comités.
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Nos grands chantiers de 2026

Administration
•	 Consolidation et nouveaux rôles dans l’équipe

•	 Procédures et politiques

•	 Analyses financières et rentabilité

Projets en cours ou à venir
•	 Plantes EE, MV, indigènes et biodiversité

•	 Végétaux du Québec

•	 Pelouse

•	 Arrimage offre et demande

•	 Virage vert 

•	 Virage numérique

•	 Formations

Défense d’intérêt
•	 Mise en place d’une veille : scientifique, 

réglementaire, environnementale

•	 Cibler les enjeux prioritaires du secteur

•	 Stratégies prioritaires : PTET, municipalités

Renforcement des organismes 
externes

•	 Fleurons du Québec

•	 Table filière

•	 CCDHO

Virage numérique
•	 Accompagnement de Québec Vert par 

Productique Québec

•	 Évaluation et amélioration des systèmes

•	 Mise à jour de la base de données

Membership
•	 Nouvelles associations affiliées

•	 Nouvelles associations éligibles

•	 Accroître le nombre de membres directs

•	 Améliorer l’offre : services-conseils et ententes 
corporatives

Publications et activités
•	 Magazine Québec Vert®

•	 Guide de l’acheteur

•	 Rendez-vous annuel de l’industrie

•	 Expo Québec Vert

Plan stratégique et compétitivité
•	 Finaliser la planification et le plan d’actions pour 

les 5 prochaines années

•	 Collaborer avec les partenaires du secteur pour 
certaines actions

•	 Collaborer avec le MAPAQ et autres acteurs 
gouvernementaux pour les enjeux de 
compétitivité

Axes

1.	 Reconnaissance du végétal comme un bien 
essentiel des milieux de vie

2.	 Intégration et performance de la chaîne de 
valeur horticole

3.	 Développement des marchés et diversification 
de la demande

4.	 Sécurisation des conditions d’exercice des 
professions

5.	 Modernisation, recherche, innovation et 
référentiels sectoriels

6.	 Transition environnementale et résilience 
des entreprises horticoles

7.	 Main-d’œuvre qualifiée, reconnue et 
professionnalisée
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Comités externes
En plus de 41 comités crées et pilotés par Québec Vert pour le suivi de ses propres dossiers, Québec Vert siège sur les comités 
suivants :

Nom du comité Organisation

Comité consultatif technique (TAC) sur la pyrale du buis (BTM) ACIA

Comité de suivi de la Stratégie québécoise d’économie d’eau potable 2019-2025 MAMH

Comité de suivi et de concertation de la mise en œuvre du Plan d’agriculture durable 2020‑2030 MAPAQ

Comité de travail de la plateforme de formations VertFuté
Québec Vert et 
HortiCompétences

Comité de travail sur la planification stratégique d’HortiCompétences HortiCompétences

Comité des partenaires et collaborateurs aviseurs du projet de recherche CSRNG Alliance-MAPAQ « Matériaux 
innovants pour la conception de serre commerciale dans une perspective d’économie circulaire »

ETS

Comité d’experts – Plantation dense – Conception et entretien AFUGM

Comité pour la mise à jour du Code de conception d’un système de gestion des eaux pluviales admissible à 
une déclaration de conformité 

CERIU

Comité pour le Guide d’implantation des arbres en zone urbaine à proximité de réseaux CERIU

Comité sur la Mutuelle d’assurance collective
Québec Vert-
HortiCompétences-SAGE

Comité sur la stratégie de promotion des emplois
Québec Vert et 
HortiCompétences

Comité sur le TET
Québec Vert et 
HortiCompétences

Comité technique du pôle en transition verte EnviroCompétences

Conseil d’administration ACHO

Conseil d’administration Ferme Québec

Conseil d’administration Fleurons du Québec

Conseil d’administration HortiCompétences

Conseil d’administration
Table filière de 
l’horticulture ornementale

Durabilité et adaptation aux changements climatiques AAC

Groupe de travail sur les communications reliées au fulgore tacheté de l’ACIA ACIA

Projet du Guide aménagements sécuritaires de voirie urbaine CERIU

Projet Municipalités vertes CRE-Capitale Nationale

Protected Agricultural Stewardship Standard – Leadership Committee CropLife Canada

Research and Innovation WG–GT sur la recherche et innovation AAFC

SLF Surveillance WG ACIA

Table de concertation formation agricole et horticole AGRIcarrières

Table de concertation sur les espèces exotiques envahissantes floristiques Réseau national des CRE

Table de développement des marchés de proximité UPA

Table horticole de l’Union des producteurs agricoles UPA
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	 Le Conseil exécutif et le Fonds de défense professionnelle de l’Union des producteurs agricoles (UPA) pour le soutien 
au projet de Chambre de coordination et de développement de l’horticulture ornementale (CCDHO);

	 Le ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimentation du Québec (MAPAQ) pour son soutien financier 
envers l’Institut québécois du développement de l’horticulture ornementale (IQDHO);

	 Le MAPAQ pour son soutien financier pour le développement du programme de classification horticole des Fleurons 
du Québec, notamment en regard de l’agriculture urbaine;

	 Le MAPAQ pour l’aide financière allouée à la Table filière de l’horticulture ornementale via le Programme de 
développement territorial et sectoriel 2023-2026;

	 Mitacs Accélération pour son soutien financier à l’embauche de deux stagiaires de recherche sous la supervision de 
professeures de l’Université de Montréal, en partenariat avec Québec Vert.
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Québec Vert travaille avec de nombreux organismes, entreprises, consultants, professeurs-chercheurs et 
professionnels; leur travail acharné fait toute la différence. Merci de contribuer au succès de notre mission !

•	 Agence Pixi

•	 AGRIcarrières, comité sectoriel de 
main-d’oeuvre de la production 
agricole

•	 Aiglon-Indigo

•	 Alia Conseil

•	 Alliance canadienne de 
l’horticulture ornementale (ACHO)

•	 André Mousseau

•	 Atelier 10

•	 Auriane Le Gigan

•	 Axelys

•	 Bassin Versant Saint-Maurice 
(BVSM)

•	 Botanix Comptoir Richelieu

•	 Brigitte Mongeau

•	 Cambium Phytotechnologies

•	 Camo-Route

•	 Candide Villeneuve Paysagiste

•	 Catherine Fernet

•	 Centre de formation horticole de 
Laval

•	 Centre de recherche 
agroalimentaire de Mirabel

•	 Centre de référence en agriculture 
et agroalimentaire du Québec 
(CRAAQ)

•	 Centre d’écologie urbaine

•	 Centre d’éducation des adultes de 
Saint-Hyacinthe - Acton

•	 Centre horticole Foliflor

•	 Chaire de leadership en 
enseignement sur l’optimisation et 
la gestion de l’énergie et du climat 
des serres au Québec (CLEECS)

•	 Chaire de recherche sur la forêt 
urbaine et Centre d’étude de la 
forêt

•	 Champoux et fils

•	 Christian Brunet

•	 Christian Dufresne

•	 CHSLD Charbonneau 

•	 CHU de Sherbrooke 

•	 CIUSSS Centre-Sud 

•	 Claudia Villeneuve

•	 Commission de la santé mentale 
du Canada

•	 CRE Montérégie

•	 Daniel Boudreau

•	 Dominic Beaudry

•	 Dominic Perugino

•	 Dubois Agrinovation

•	 Éco-corridors laurentiens 

•	 École d’entrepreneurship de 
Beauce

•	 Écosociété

•	 Emilie Deshaies

•	 Emilie Gabias

•	 Entosystem

•	 FERME

•	 Foliaison

•	 Fondation Saison Nouvelle

•	 Fonds W.-H.-Perron d’horticulture 
ornementale, Université Laval

•	 Francis Laforêt

•	 Garden Media Group

•	 Gazon Bastien

•	 Geneviève Tousignant, chercheuse 
indépendante

•	 Gobeil Dion & Associés

•	 Goélette

•	 GRAME

•	 Groupe Action Tandem inc.

•	 Groupe AGECO 

•	 Groupe DDM

•	 Groupe Richer

•	 Groupe Vertdure

•	 Guillaume Mousseau

•	 Guy Boulet

•	 Guy Laliberté

•	 Habitat 

•	 Hélène Baril

•	 Hélène Dubé consultante

•	 HortiCompétences

•	 Humai Consultants

•	 Hydralis

•	 Hydro-Québec

•	 Institut de la résilience et de 
l’innovation urbaine

•	 Institut de recherche en biologie 
végétale

•	 Institut de recherche et 
de développement en 
agroenvironnement (IRDA)

•	 Institut de technologie 
agroalimentaire du Québec

•	 Institut québécois de 
développement en horticulture 
ornementale (IQDHO)

•	 Institut universitaire en santé 
mentale Douglas

•	 Jardins des Trouvailles

•	 Jean-François Spence

•	 Jour de la Terre 

•	 Julie Tellier

•	 Laboratoire sur l’agriculture 
urbaine (AU/LAB)

•	 La Société des demains

•	 Laurence Langlois Immigration

•	 Le Cactus Fleuri

•	 Le Corre et associés

•	 Le réseau d’experts Nutrite

•	 Les Éditions Colloïdales

•	 Les jardins de l’Écoumène

•	 Les Jardins d’Albert inc.

•	 Les producteurs en serres du 
Québec

•	 Les Sols Isabelle

•	 Les Urbainculteurs

•	 Lise Gobeille

•	 Louisette Larramée

•	 Maillon Vert

•	 Maison des Fleurs Vivaces

•	 MAPAQ

•	 MAPÉ

•	 Marc Laganière, agr, consultant

•	 MARCON

•	 Marie Christine Roberge

•	 Martin Proulx

•	 Mathieu Vaillancourt

•	 Maude Gohier-Murray

•	 Max solutions Horticolor

•	 Mélanie Villeneuve

•	 Mélanie Waldhart

•	 MELCCFP

•	 Mouvement Arbre-Évolution Coop

•	 MTMD 

•	 MultiMondes

•	 Multiplants 

•	 Nathalie D’Amour

•	 Nathalie Thériault

•	 Nature-Action Québec

•	 Nature RH

•	 Normand Tellier

•	 Obrigado Création

•	 Oliva Horticulture

•	 Ontario Ministry of Agriculture, 
Food and Agribusiness

•	 Patrice Nault

•	 Paul-Robert Raymond

•	 Paysage Gourmand

•	 Pépinière Arbora

•	 Pépinière Cramer

•	 Pépinière Dominique Savio 

•	 Pépinière Lemay

•	 Pépinière Locas 

•	 Pépinière L’Avenir

•	 Pépinière Rougemont

•	 Pépinière Vert Forêt

•	 Philippe Lupien

•	 Pierre Villeneuve

•	 Plant Select 

•	 Pôle entrepreneuriat, HEC

•	 Printemps Vivace

•	 Productique Québec

•	 Québec Amérique

•	 Regroupement des organismes 
de bassins versants du Québec 
(ROBVQ)

•	 Roman Laloge

•	 Rousseau Lefebvre 

•	 Sarah-Emmanuelle Brassard, 
consultante et hortithérapeute 
certifiée

•	 Sentier Urbain

•	 Socadis

•	 Société de verdissement du 
Montréal métropolitain (Soverdi)

•	 Société Internationale 
d’Arboriculture-Québec (SIAQ)

•	 Société québécoise de 
phytotechnologie (SQP)

•	 St-Amant & Vien

•	 Sylvestria 

•	 Sylvie Beaumont

•	 Talsom inc.

•	 TELUS Santé

•	 Tessier, fabricant de serres

•	 Thomas Rainer

•	 Travaux Publics Québec

•	 Union des producteurs agricoles 
(UPA)

•	 Université de Montréal, École 
d’urbanisme et d’architecture du 
paysage

•	 Université du Québec à Montréal, 
Chaire de recherche sur la forêt 
urbaine

•	 Université Laval, Chaire de 
leadership en enseignement sur 
les infrastructures végétalisées 
Jean Tremblay

•	 Université Laval, Faculté des 
sciences de l’agriculture et de 
l’alimentation

•	 Université Laval, École supérieure 
d’aménagement du territoire et de 
développement régional

•	 Valérie Alonso

•	 Ville de Beloeil 

•	 Ville de Candiac 

•	 Ville de Gatineau 

•	 Ville de Granby

•	 Ville de Laval

•	 Ville de Montréal (équipe Canopée)

•	 Ville de Repentigny

•	 Ville de Terrebonne 

•	 Vineland Research and Innovation 
Centre

•	 Yves Maurais

•	 Zone Agtech

Merci également à tous les représentants de Québec Vert pour nos organismes partenaires ainsi qu’à tous les collaborateurs  
d’Expo Québec Vert, du magazine Québec Vert®, du Guide de l’acheteur Québec Vert®, des magazines Mettez du jardin dans 
votre vie®, d’Opération Tournesol® et des projets et dossiers menés par Québec Vert.

42





3230, rue Sicotte, bureau E‑300 Ouest 
Saint‑Hyacinthe (Québec) J2S 2M2

Tél. : 450 774‑2228 | renseignement@quebecvert.com

www.quebecvert.com


